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A l'ouest, succès français sur le front
Béîhune-Arras et dans l'Argonne.

En Pologne, les Russes signalent l'ar-
rivée de renforts allemands considérables.

De Vienne, on ani
eont en retraite.

Le Bund d'hier soir a publié, sur le
raid des avions anglais vcns Firic-
drichshafen, un article de style offi-
cieux, dont voici les passages les (plus
saillants ;

Nom'avons dit , il y a quelques jours ,
que ie {«glanent Ue l'incident nécessite-
rait un iccrlain délai. .Vous considérons
ce délai comme écoulé ct croyons que les
explications «les gouvernements anglais
et français «oot maintenant formulées
pour être communiquées ttans un temps
1res proehain.

•L'enquête ouverte ipar nos autorités
avait clairement élaldi la (violation klc
notre neutralité. Los rapports qu'ont pu-
bliés les journaux français ont achevé
la xlumonstration. C'est ainsi que nous
avons pu lire Uans Je Temps une décla-
ration Ues aviateurs comme quoi 9s oai
suivi pendant tout le trajet le cours Uu
Itliin. A s'en tenir Û cotle déclaration,
on saurait ainsi que les aviateurs ont
violé la .frontière aérienne Ide la Suisse
et par conséquent notre souveraineté ter-
ritoriale, en franchissant le canton de
Schaffhouse et fes parties tintât, ophes Uu
territoire thurgovœn et zuricois, depuis
Zurzauh en amiont ct «le cStein cn aval.
Mais on sait, en outre, par une enquête
absolument concluante, que l'escadrille
a suivi da rive sud Uu Illiin et nue 110
kilomètres Uu territoire suisse, au total,
onl été franchis par les aeviateurs. .

De toute manière , il est acquis qu 'il y
a -eu iriolaAtan dc notre neutralité ; si le
cas sc répétait , de queftrue côté que ce
fut , .11 aerajt fait usage Ue tous les moyens
pour y parer. Les mesures nécessaires
sont prises à cei effet

Le Bund dément ensuite que le Con-
seil fédéral ait cu à donner au gouver-
nement allemand des assurances quel-
conques, au sujot dc la protection du
territoire.suisse conlre une nouvelle
tentative de traversée aérienne. ïl
ajoute : ,-i - '*'•'• ' 

Nous 'devons,'-au resle, Constater que
la grando presse allemande s'est expri-
mée sur-cet. incident avec "-une réserve
que nous avons approcicc. il faut cn-dire
autant de-la presse française qui compte
comme représentante de l'opinion. Le
Matin n'est pas Ue cette catégorie, l.e
Temps a fait entendre Uans les termes
les plus .poils que â'iHcitfent. devait êlre
réglé â la satisfaction de tous les inté-
ressé1!. Nous croyons savoir qu'une dé-
marche amicale de l'ambassadeur Hc
France a été faite dans ce siens. Il esit
d'ailleurs de l'intérêt de tous «le régler
promptement crt te affaire, ne îût-ce que
pour couiper court aux rumeurs fâcheu-
ses qui courent au sujdt du raid des
aviateurs anglais.

•Pour qu'un silence complet sur ces
bruits ne donne pas à l'affaire un sens
mystérieux, nous dirons de quoi il s'agit a
il paraîtrait que l'expédition aérienne au-
rait été précédée d'une recoranaissamee
opérée sur territoire suisse. La gravité
des temps et certaines circonstances du
fail doivent engager la presse de noire
pays à '«.'abstenir d'entrer Uans le détail
de ces bruits: .

Nous étions au courant, depuis
trois ou qualre jours, des faits dont ie
llund parjc cn termes voilés. Nous
avons , estimé, comme :4uj, qu'il élait
inopportun d'-en parier «t qu 'il come-
nait de laisser d abord 'l'incident rece-
voir la solution qu 'il comporte.

On s'est battu avant-hier dans l'Ar-
gonne et canonné en Belgique et sur
TAisne; ttas Aldcmiands onl bougé au
nord d'Aimas.

Hier, il y a eu un peu de mouve-
menR-jut. noiji dTipnaSj ua viî enga-

du jour

once que les Serbes

géraient près de l_ens et les Français
onl avancé en Argonne.

Telle est la suibslaitce des bulletins
français d'hier après midi et d'hier
soir, que voici 3

Communiqué français d'hier après
midi. 3 heures :

En Belgique, il y a eu nne 'canonnade
assez vive dans la journée d'hier ; on ne
signale aucune attaque d'infanterie alle-
mande.

L'ennemi a continué à montrer unc
assez grande activité eu nord d'Arras.

Bans la région de l'Aisne, canonnade
intermittente sur tout lc front.

_En Argonne, les combats continuent
sans modifier la situation.

lin Wocvre ct dans les Vosges, il n'y
a rien à -signaler.

Communiqué d'hier soir, Il heures :

En Belgique, ou sud de cBixschoole,
l'infanterie allemande a essayé sans suc-
cès de sortir de ses tranchées.

Entre Béthune ct Lens, à la suite
d'une affaire assez chaude, nous avons
enlevé le châtean ct le 'pane'de- Vermelles.

En Argonne, nous' avons sensiblement
avancé Uans le bois dc la Grurie.

Sur le reste du front , rien a signaler.
Le succès remporte par les Finuiçais

à Vermellos, qui se trouve o sept kilo-
mètres au nord-ouest de Lens, entre
cette ville, Uéthune et La fiassée , est
le couronnement de longs efforts , dont
la première anention remonte au 19
octobre. La prise du château ct du
parc de VenmoHes if ortilie les positions
des alliés sur le front cBéthime-Arras.

En Argonne, la lutte continue,
acharnée, aux abords du défilé de La
Chalade, au nord de Sainte-Mene-
hoUld. Los Allemands veulent s'em-
parer de ce passage, qui fail commu-
niquer la plaine de Champagne avec
ia vallée de l'Aire, sur le revens orien-
tal de cla forêt d'Argomic. Le bois de
Ta Grurie commande l'ùsue est du
défilé dc La Chalade.

La lutte pour cla possession des dé-
filés de l'Argonne <a un .caractère émi-
nemment stratégique. Tl s'agit de sa-
voir si A'erdun gandera ses communi-
cations avec l'aile droite française. On
a vu hier que l'état-anajor a tenu à
rassurer à ce sujet l'opinion publique.

• •
Les journaux qui avaient annonce

une grande victoire russe en Pologne
s'étaient fondés sur la situation cri-
tique où se trouvaient d'importantes
forces allemandes, qu'ils annonçaient
être «cernées et don! ils représentaient
!a r«ddilion comme imminente. Le
Malin,' notamment, a publié qu'un
corps d'armée allemand, 'complète-
ment enveloppé, s'était rendu i 40,000
hommes avaient été ainsi faits prison-
niers ; tm autre corps, également cer-
né, était en pleine déroule.

Les communiqués officiels russes
n'ont pas oonfirmé ces. dires. Ils sc
sont . bornés à annoncer que l'ennemi
avait dû battre en retraite.

Un communiqué de Tétal-major
allemand donne là-dessus les infor-
mations suivantes ;

.Les parties des forces allemandes qui
luttaient dans 'la -région à l'est de Lodz,
contre le flanc droit ct les derrières des
Russes, avaient été, de lour côté, sérieu-
sement menacées par derrière par de
forts effectifs russes venant du sud et dc
l'est.

En présence de l'ennemi qui se trou-
vait devant leur flanc, les troupes alle-
mandes , firent demi-tour et, au cours d$
trois jours de combats acharnés, elles se

frayèrent un chemin à travers le cercle
déjà formé pur les Busses. Pendant celle
opération , elles emmenèrent douze mille
prisonniers russes, vingt-cinq canons
qu'elles avaient capturés, sans perdre
.'Mes-mémes une seule pièce d'artillerie.
Presque lous inos blessés ont pu aussi
être ramenés en arrière.

Etant donnée noire situation, nos per-
les ne sont naturellement pas légères,
niais nullement • énormes > (comme lé
•lisait un bulletin russe) . Cc fut là un
îles plus beaux exploits de la campagne.

Ainsi, les troupes du général Mac-
kensen — c'est d'elles qu'il s'agit —
si elles n'ont pas réussi le mouve-
ment tournant extrêmement auda-
cieux qu'elles avaient tenté contre
l'aile droite russe, ont déjoue ia ten-
tative russe d'enveloppement qui les
menaçait elles-mêmes.

-Depuis lors, la situation des Alle-
mands semble s'être plutôt raffennie,
car les nouvelles dc suocès russes ont
cesse.

Par contre, les bulletins russes s'é-
lendent sur les TCVCTS infligés aux
Autrichiens en Galicie.

* •"
M. dc Bcthmann-dlollweg. chance-

lier de l'empire allemand, a fait , hier,
mardi , unc apparition ù la séance de
réouverture du Reichstag. Dans une
courte allocution, il a exprimé « sa
joie » de se retrouver' en contact avec
les représentants du peuple. Celte joie
(ist purement officielle et protocolaire ,
car, il y a quoique temps, les éié-
ments pangermanistes l'avaient pris
vivement à paTtic en disant que l'in-
suffisance dc sa diplomatie avait con-
duit l'Allemagne à ouvrir des hostilités
dans tes conditions lies pius défavora-
bles. C'était une allusion à la neutra-
lité de l'Italie et à l'entrée cn lice de
l'Angleterre, double événement fâ-
cheux que M. de Bethmann-Hollweg
aurait du prévoir et empêcher, selon
ses concitoyens mécontents.

Le chancelier de l'empire a fait un
éloge enthousiaste de l'esprit qui ani-
me J'armée alicmande et de l'unité du
peuple. Lc président du Reichstag lui
a fait écho en lui donnant l'assurance
de l'unanimité du sentiment national.

Aujourd'hui mercredi, M. de Beth-
mann-Hollweg prononcera un dis-
cours sur la situation politique, disent
les dépêches. Mais le point dc vue
politique étant dominé par les événe-
ments militaires, il faut plutôt croire
que M. dc Bethmann-Hollweg entre-
tiendra l'assemblée dc la situation des
années allemandes qui combattent cn
l'rance et cn Pologne.

Unc victoire sur les Russes serait
une bonne aubaine pour lc discours
du chancelier. Déjà Guillaume II est
liarti pour le front oriental et l'empe-
reur François-Joseph a envoyé des fé-
liola-tio-is au général de Hindenburg.
On voit par ces actes que lc gouverne-
inent allemand a grand souci de for-
tifier l'opinion publique et de donner
au Reiclistiag l'impression que l'em-
pire allemand a gardé toule sa foace
et sa puissance, bien que, après qua-
tre mois de guerre, ses armées ne se
trouvent guère plus avancées que pen-
dant les premières semaines.

• «
On avait fait entendre que le comte

Tisza , chef du cabinet hongrois,
s'était rendu auprès de l'empereur
d'Allemagne pour l'informer de ia ré-
pugnance que la Hongrie avait à con-
tinuer la guerre. Nous ne savons pas
exactement dans quelles dispositions
et avec quelles intentions le comte
Tisza «st parti pour Berlin. Mais il
sn est revenu pour dire, .lundi, à Ja
Chambre dc Budapest que l'amour des
Hongrois pour la paix serait inter-
prété comme de la faiblesse et que la
lutte aux côtés des Autrichiens et des
Allemands devait être continuée sans
relâche.

K? .*. %£.f *.
La Gazelle de l'Allemagne du Nord

continue à exploiter des documents
pour essayer de prouver que l'Angle-
terre,, d'ajqccril arqc «h Belgique, a

préparé la guerre contre l'Allemagne.
Klle fait aujourd'hui état de «manuels
militaires secrète » publiés par i'âlat-
nurjor anglais sur la topogmphie de
la Belgique ct ajoute que ces rensei-
gnements étaient trop précis pour
'IU 'HS n'eussent pas eu la collabora-
lion du gouvernement belge. Cette
tferniêre supposition est au moins ha-
sardée. Serait-elle vérifiée qu'il n'en
faudrait pas conclure aulre chose si-
non que la Belgique, s'«yiexicevant des
projets d'invasion de l'Allemagne,
prenait ses précautions et que l'Angle-
terre en faisait autant, se souvenant
qu'elle était garante de la neutralité
belge et sachant surtout quel danger
lui préparait à elle-même l'occupa tion
de la certe belge par l'Allemagne.

La noble mission de la Suisse
en ce temps de guerre

Berne, 1er décembre.
La Liberté a déjà relevé les bons offi-

ces que la Suisse rend aux peuples bel-
ligérants dans cette effroyable tour-
mente. La mission qu'elle remplit est
colle d'une bienfaisante média Irke se
IiréOQCupant uniquement de diminuer le
|M>3ds des misères des victimes de la
guerre. Notre pays neutre s'efforce, cn
|>ar,ticulier, d'adoucir le sort des prison-
niçra , des internés, des blessés et des
réfugiés. Elle a mis son admirable or-
ganisation postale au service des cor-
résponldances entre les prisonniers dc
guerre ot tenus familles ; olle sert d'in-
lermâdiaire pour lc service postal enlre
l'Allemagne et 3a France.
- J'ai voulu me renldre compte par moi-

même de J'adfivjlé des bureaux utMafess
à Genève par l'Agence des prisonniers
île guerre et je suis allé visiter aussi l'of-
fice qui fonctionne au palais du Parle-
ment à Berne pour le rapatriement des
internés civils. On se fait à peine une
idée du travail effectué par les volontai-
re; qui se sont mis généreusement à la
disposition de cette œuvre. Les corres-
]>onÇdances dont le bureau de rapatrie-
ment s'est <fliargé se chiffrent par cen-
taines de mille, cl le nombre des inter-
nés qui onlt pu rentrer dans leur patrie
en tratversant ie territoire suisse s'élève
cléjd â pflus de cinq mille.

Sans parler des comités qui se forment
partout pour venir en aide aux malheu-
reuses populations de la Belgique, voici
encore une troisième œuvre de média-
lion organisée â Berne. Je veux parier
de la posle d'étapes, autrement dil la
poste des prisonniers de guerre. EBe as-
sure l'échange das correspondances enlre
les prisonniers de guerre et leurs famfl-
ics en Allemagne et en France. Lts même
service d'inlermtidiaire est effectué par
le Danemark ct la Boumanie pour les
correspondances entre l'-Aïlenragne et la
Russie, tandis que la Hollande se charge
de la transmission des messages postaux
ilu même genre enlre l'Angleterre et
l'Allemagne.

Vers la mi-août , l'Office impérial des
|M>sites allemandes à Berlin demanda à
la Direction générale des postes suisses
si eïle était disposée 4 servir d'intermé-
diaire pour le trafic postal entre les sol-
dats français prisonniers en Allemagne
cl leurs familles en France. La Dirac-
tiori générale des postes suisses répondit
lùTégraphiquemcnt qu'elle acceptait de se
charger de ce service d'entremise. En
môme temps, les autorités suisses portè-
rent à la atnnaissamce du ministère fran-
çais des postes que la Poste suisse était
disposée à servir d'intermédiaire pour
les correspondances entre les Allemands
prisonniers cn France et leurs familles
en Allemagne.

iCc service postal pour les prisonniers
de guerre a élé installé dans la grande
haSe de gymnasltique du gymnase cita-
din. 11 n 'a pas tardé à prendre des di-
mensions formidables. U esl placé, cela
va sans dire, sous lc commandement mi-
litaire. Unc vingtaine d^ofificiers et sol-
dats, qui sont eux-nièmes employés pos-
taux, sont chargés du triage dc ce cour-
rier. Le trafic quolMien s'éilèvc actuelle-
ment à pîUs de 150,000 envois, attendu
que le nombre des prisonniers augmente
de jour .en jour. Environ soixante sacs
remplis de lettres entrent et Sortent cha-
que jour dc cc vasçtc bureau. Or, remar-
quons que les prisonniers ne peuvent
«\crire à leurs -FamiUes qu'une (fois par
semaine. Les messages envoyés en Alle-
magne et ipar les prisonniers allemands
sont plus nombreux que ceux à destina-

tion île-Ta France. A 1 arrivée de eiiaque
courrier, on fait te triage des etwois des-
tinés aux deux pays belligérants. En ou-
tre, Jc courrier postal des prisonniers dc
guerre apporte quotidiennement de six
mille à sept m'aie mandats provenant de
France on d'Allemagne. Les reviseurs et
les aides du contrôle de la Direction gé-
nérale transcrivent ces envois d'argent en
mandats de Suisse à destination des deux
pays belligérants, ct ces mandats sont
l'Jjpfidiés anx camps des prisonniers. Le
directeur général des Postes suisses, M.
Slâger, «e donne toute ia peine possible
pour assurer ila marche régulière et ra-
pide de tout ce service.

sL'expédUion des colis postaux à t'a-
dresse des prisonniers occupe une dizaine
de fonctionnaires ù Genève. Ce (courrier
comprend actuellement plus Ue cinq mille
jaquets par jour.

Faute d'éclaircissements suffisants,
beaucoup de lellres, qui pourraient êlreex-
pédiées directement par l'Office postal de
Berne, sont adressées sous double enve-
loppe cà la Croix-Bouge de Genève, ce
qui ne fait que retarder inutilement leur
acheminement. Les icltres Jdoiwnl élre
transmises ouvertes à, la poste, avec l'a-
dresse des prisonniers, attendu que îa
Posle suisse est en correspondance directe
avec la Poste française el la Posle alle-
mande. I] ne faut adresser à 3a Croix-
Bouge de Genève que les Jeltrcs oux pri-
sonniers dont l'adresse est inconnue.
Toutes Jes autres lettres dohienf porter
I adresse directe ides prisonniers sans
être enfermées sous une double envelop-
pe à l'adresse de la Croix-Bouge, dc îa
Direction générale des Posles ou du Bu-
reau inlernalional de la paix, comme
cela arrive trop fréqunm.nic'nt. Par con-
tre , les mandats et envois dansent doi-
vent ôtre adressés au contrôle de la Di-
rection générale des postes, à Berne, en
inscrivant simplement au -verso du cou-
pon cette mention : pour îe prisonnier
de guerre N. S. à N. Si l'on observe bien
ces instructions, on économise beaucoup
de ports.de temps el de travail.

Nous ne reivenons pas sur de chiffre
énorme de ces expéditions dont le nom-
bre croit de jour en jour. La correspon-
dance des prisonniers de guerre occupe
actuellement plus de cinquante employés.
On n'a7 pas dc peine à se représenter avec
quelle satisfaction les prisonniers ef leurs
familles ressentent le bienfait de cette en-
tremise toute gratuite de la Poste suisse.

Nouvelles religieuses
Kort du eardlsU-aicbniqsi d* Cbasbéry
Vue dé (• ¦'¦ ¦¦}.e annonoe la mort da cardinal

Dobillard , archevêque de Chambéry (Savoie),
t a-ven ae hier mardi.

Le cardinal Françoi»-Virgile Dubillard
était né le 15 février 1845 à 8oye (Franche-
L'omté). Il étudia tont d'abord au Séminaire
de Notre Dame de Coniolation, puis paasa
au Sèmioiire de philosophie à Vesool et fit
aa théologie a Besancon. B fut ordonné prê-
tre en 1869, devint professeur de dogme en
1872 et supérieur du Grand Séminaire de
Besançon en 1881.

Après avoir été vicaire général honoraire,
il occupa cette charge de façon eflective en
1890, puia, i la mort da Mgr Ducetlier, le
Chapitre de Besançon le désigna comme
vicaire capitulaire. Lorsque Mgr Fulbert-
Petit prit possession du siège archiépiscopal
de Besançon, en 1894 , il confirma Mc-.- Du-
tillard dsns la charge de vicaire général.

Le set-ce épiscopal de Quimper (Finistère]
étant devenu vacant, le gouvernement fran-
cais proposa Mgr Dubillard , lequel fut agréé
par Léon XIII. 11 fat sacré évêque dans la
cathédra le  de Besançon, le H février 1900.
Ep 190T, Pie X la transféra à l'archevêché
dé Uhambérr, où il succédait i Mgr de Pé-
lacot , mort avant d'avoir pris possession da
ion siège.

Mgr Dobillard avait été créé cardinal an
Consistoire du 27 novembre 1911, avec lo
titre de Sainte-Suzanne aux Thermos.

On sait que le cardinal Dobillard avait
(onde la Ligue sacerdotale Pro Pontifice el
/icclesis.

u uen ds Kcjr itartiUB
Rome , 30 novembre.

Mgr Mariétan , Abbé de Saint-Maurice et
évêque de'Bethléem, recevra la eootécration
tpiscopale dans la chapelle des Scearsdela
Charité, dimanche prochain, 6 décembre, des
mains ds Son Emiaence le cardinal Poo-
p ili , Vicaire de Sa Sainteté pour le diooése
de Bome. Les dsux évéïraes assistants seront
Mgr Jaquet, archevêque de Salamine, ei
Mgr Virili, évêque de Troade.

Nécrologie
\A eslutl StseUtU

Bordeaux, 2 décembre.
Le colouel Oaochotte , &gé de 74 ans

attaché, pour la durée de la guerre, i
M. Poinoard , est déeédé.

La guerre, vue da Nidwald

Berne, 1" décembre.
Comment apprécie-1-on les événemenls

actuels dans le pays de Nicolas de Fliie
et de la Diète de Stans ? . La dernière li-
vraison de la Schweizeritche Rundtehau ,
revue catholique de la Suisse aDèmande
paraissant à Stans, contient, outre plu-
sieurs articles de grande actualité, une
&ude de M. le Dr Bobert Durrer sur la
guerre mondiale, envisagée dans ses rap-
ports arsoc la neutralité suisse. L'auteur
n'entend pas épuiser le sujet ; son article
s'intitule modestement : Kriegsbetrach-
tungen, considérations sur Ja guerre.
Mais il en dit assez pour que nous ayons
une vue d'intérieur sur les'différents cou-
rants d'opinion qui se font jour chez nos
Confédérés catholiques de la Suisse cen-
trale.

M. le Dr Bobert Durrer, quoique ma-
gistrat judiciaire, appartient plutôt au
monde des artistes, des intellectuels et
des esthètes. Il y a en lui un mélange
d'historien, d'archéologue, d'ardhivisle.
de poète et d'ironiste. II n'a cependant
pas signé la protestation de Genève «ni-
tre le bombardement et l'incendie de la
cathédrale de Beims. Et il nous espliquo
?>ourquoi . Selon lui, l'étendue des dom-
mages n'est pas encore assez nettement
fixée, ct les ABemands se seraient pres-
que trouvés cn état de légitime défense
s'il est vrai que les Français avaient, éta-
bli un oosle d'observation au faîte des
lours.

Evidemment, au moment où il écrivait ,
l'historien unlerwaldois ne connaissait
pas encore le démenti si .catégorique de
Mgr Landrtcux, vicaire général de l'ar-
chevêché de Iteims. Il n'avait sous les
yeux que les affirmations du gouverne-
ment allemand el Jes 'déofgaliaas du gou-
vernement franca».

Mais nous ne voulons pas chicaner
M. Durrer sur ces questions d'apprécia-
tions où sc manifeste son souci sincère
d'impartialité. Abordons le chapitré où
il examine les sympathies du peuple
suisse envers l'un ou l'autre des belligé-
rants. Que ces sympathies changent de
camp d'après la langue qui est parlée,
c'est là , dit M. Durrer, un phénomène
qui s'explique par la dépendance où se
trouvent les Suisses de langue française,
de langue allemande, ou de langue ita-
lienne vis-à-vis des grands centre» natio-
naux de la littérature. « Je ne vois là
aucun danger pour notre neutralité. -Nos
voisins peuvent comptabiliser ce qui leur
revient, à chacun, de ces manifestations
de sympathie. Au bilan, tout cela se com-
pense. »

M. Durrer voit dans d'expression ou-
verte et franche de ces sympathies diver-
ses une preuve de l'idéalisme «iu penple
suisse. On nous avait représentés comme
unc nation d'hôteliers, ne connaissant
que c l'industrie des étranger» >, et voilà
que, sans souci de nos intérêts, nous pre-
nons parti, par pur enthousiasme, pour
les belligérants de notre race et de notre
langue.

Malgré ces divergences entre Suisses
allemands et Suisses français, M. Durrer
ne croit pas à un danger pour l'unité na-
tionale. Le passé lui est garant de l'ave-
nir. La Suisse a traversé des crises plus
graves, qui n'ont pas ébranlé l'idée fédé-
rale. Même au lemps des guerres de reli-
gion, la pensée ne vint â personne de
rompre le 'vieux lien fédéral -et de dis-
.soudre les anciennes alliances.. ¦

La mort de M. Pioda

On nous écrit de Lugano ;
Il vaut la peine de rappeler que le

défunt ministre de Suisse à Home avait
épousé une demoiselle Federicide Rnille ,
dent le père était Romain et ia mèro
Parisienne. M"" Pioda fnt toujours, en
eiïet, la collaboratrice distinguée et ha-
bile de son mari. Grâce à elle, le démo-
cratique hôtel de la Légation de Suisse
pouvait rivaliser dignement avec ceux
des ambassades les plus aristocratiques,

M. Pioda — la Liberté l'a dit avec
rci ison — aimait profondément son pays.
Il en donna des preuves nombreuses au
cours de sa carrière diplomatique. U
voulut notamment toujours payer les
impôts au Tessin , comme s'il demeurait
en permanence, à Locarno. C'est ià que
sa dépouille mortelle sera transportée
pour y êtro inhumée dans le e&vean do
famille.

A sa mort, M. Simen avai t  voulu que
la tutelle de ses enfants mineurs fût



confiée à M: Pioda, C'est dire quellt!
amitié unissait les deux hommes. Ajou-
tons que, si M. Pioda n'était pas prati-
quant, il se fit, cependant jamais pro-
fession d'anticatholicisme. M.

La guerre européenne
Chez le général JolTre

.- . Paris, 1er décembre.
'¦¦'. 'L'envoyé spécial de l'agence Havas a
eu l'honneur d'ôlre reçu, le 28 novembre,
par îe généralissime, au grand quartier
général de l'armée, en même temps que

_ } f %,  correspondants des journaux .pari-
siens, n fait , de sea visite, la relation sui-
vante : i

« .tyoïis venions .de quitter tes champs
de bataille de Fère-£hampenoise el.de
Vitry-le-Françôis, lorsque nous fûmes
prévenu», que lle .gênerai Joffre avait ex-

. pr imé ie désir de nous .recevoir. Sensibles
-à .lpettg généreuse, invitation au .delà .de

lnii U' -içxptessiqn, .nous étions bientôt au
grand .quartier général. . , - . . . i

. ...< pe^t-.être se, représenle-t-on encore

. dans.k public,..sur .la /oi des anciens ré-
«4*s •Çt,.(ïes .\ieiftçs images, un gôiéraUs-
sinje habitant sous la tealc, a« .centre
d'^a.çaiuïp. volant, parmi lout .l'appateil

• dg.guçrre.,Cela pouvait être au temps*lu
.gçcapd, Condé ou. do Napoléon, mais, au-
jourd'bu 'i rjen de. plus différent que ce
que nii '.t - ayons, sous les yeux.....
- ««ÎÎBepetile aille aux.mœurs paisibles,
.oùja «rôûation »'.<** ni plus ni moins
intense que .de ,co».tu_a»e.
;., €.;̂ à-dcssus de ;la porte de la mairie,
un -faisceau de drapeaux des nations (_•

j liées, .Dans leâ.xues, quelques .automobi-
le», militaires,. En vérité,. Je passant igno-

.rant ns._*aurait soupçonner là. présente
,.en pe modeste ifeu du chef des armées'atîàfr,- , 

¦
.._. .  J . . ..... .

i«;.Cependant, 3 ésl.B, au tournant de
.tfo- 4SBB <*>!« ^  ̂désaffectée. 11

ts^wt premier él̂ e. he commandant dé
jTfe6niaç»ôn- fait annoncer au généralis-
s&e/Varrivée slé moire caravane. La mi-
Jjul* ,d'après,. li porle .s'ouvre devant
nous,. Le voilà ! Dès qu'il nous a vus en-
tçef, le général Joffre a quitté son bu-
ie«u. et s'est placé dcboUl au milieu ik
_& pièce __ . _ ' , „

< Il est en petite tenue, battes et tuni-
que, .sans .aucune décoration. Comme il
est ' nù-têtè, nous pouvons l'admirer à
notre â)sê. .
. ' ;l. C*eïf • i>kin. le Joffre que , tous les
Français <fti« . tous, les amis dc la France
arment  4 se représenter. N'oUs voudrions,
à Ce moment, que toute la France soil
«vec nous .pour reconnaître en lui ces
traits devenus populaires oii tout .l'Iléon-
pic . ̂ ç reflète, mariage bien , français
cl ern-r;;c? et de boulé , de doticeUr ct de
fermeté. . ..

« t,Çs soucis .formidables que lui. pro-
cure depuis qtiattv mois la guerre a'ar.t
pas ivîejlli sa physionomie, ni atmînci son
athlétique ciarrure. Une impression de vi-
gueur, physique et morale se 'dégage du
généhUÎssinic. % . .

« Comme, tt .ce moment, nous Je -Mli-
chows respectueusement pour la médaille
militaire qui vient <de lni être conférée,
il ihlmofcKpt tàpide-meni : c cdfc , voyez-
A'O^s, n'a auccunc Saflportance. Ce qui
importe par-dessus lout, c'est de sauver
le pays. > i . . .

« El lç général. Joffre prononce ces
derniers mots avec un -tel accent tpie cha-
cun de noits, par la .pensée, ajoute : « Et
il le sauvera. » .. ._,, . . .  (

« C'est fîjii ; fc généralissime a pré- !
sentetw:lit .autre Chose à faire, cpie de te-
nir des discours à des journalistes. Nous c
partons pendant truc le général Joffre isc
remet au travail & ce niéme bureau et '
dans cette mfrae . «iVassé où, fl v a cjuateè
mois, avec une .̂ alc Simplicité, un maî-
tre dVicole enseignait les enfants. >

L* général JolTre ed Alsace '
¦:.'- JISM.l .'- ' • Ï-.CV.--I-' .' ..

_,i •; • .- .- . Botdeapt, 1er- -.décembre.
. . Lf Bulletin,, de* Armées publie 3e récit
ile.la visite que le général JoUfre a faite ,
<£aja$._ 1a; .région de l'Alsace reUevenue
français*.-u _ :-¦¦ . • . - : "< " . . : ,

-Le généralissime se rendit ù Thann où
ii lu t  reçu à la BWiriepar quelques bra-
ves gens. qui, dopuis ie.mois d'août , onl
assuré .à leurs frais , de concert avec l'in-
tendance française, le ravitaillement de
U population, cj'.assistance ci eu miséreux <
ct 1 administration miunicipaJe.

Lé général Joffre Ues remercia , puis il
lui dit » t -Naire retour est définitif.
•Vou» «tes Français pour "toujours. ILa
-France-vous «importe, avec le» libertés
qu'eik représente, le respect de "Vos li-
-bertés'iilsaciennes.-de vos traditions , de
vos «mv'rolions tk de KOS omim. • » i

41 y «ui'alors une minute de poignante
émolion. Puis, au montent où ie général
sortait de " la mairie, îe* Tiàllattis, les
f c;nnic -> et les enfants, massés sur la'pla-
te, ef tètent ? t. Vhe la France ! Vive
l'Alsace française 1 >

te roi George eq France
. .- - >• - Paris, -2 décembre.

t Lt toi fiaoTge «st arrivé dans io ÎNofd
tJaita .Ftanoe. Jf «st accompagné de Jord
St;.-iii'fo rilhan _ t <•'. 'd' une ,  nombreuse suite.
JKpjété- reçu par,Se prince de iGallesdt a
visité las chOipitaux. mflitaires.' -

Londret, 2 déoembre.i
> la o«wiSJe-ttoiâéq»«fV'to,ioi ĉ our îe
tmmimtmMita fc*w «klrstaotioii dans
toiH 1e pars.

Ea Pologne
• Berlin, 1er décembre.

Le . grand quartier général allemand
communique, le lei décembre, uu ma-
tin : .__
., «.Dams la Prusse orientale et dans le

sud de la Pologne, la tranquillité a régné
généralement.

« Dans le nord de la Pologne, au sud
de la Vistule, menant ù profit les sucecs
annoncés hier, nous avons augmenté nos
captures. Le nombre des prisonniers s'esl
augmenté d'environ 9500 et celui des ca-
nons capturés de 18. Kn oulre, 20 mi
-trailleuses et -île nombreux caissons df
munitions sont tombés entre nos mains. >

Général allemand tué
* .- -/tmsf enfant,- 1er 'décembre.

Los journaux berlinois annoncent que
le lieutenant-général.Iki&>l _onschwieit'v pré-:
plfenl de 1» ligue mil»taire.bai_K)isc, a été
tué sur le Ihéâlre orieulal de la guerre.

, En Galicie
....,., - . f  .-¦ ¦ Vienne,. 2 décembre.
Commuiii<lué officiel autrichien ;
« Lundi encore, le -calme, a régné Icn

géaéral sur le front de. la Colk-ie occi-
dentale et*n Pologne russe. Dorant l'rze-
mysl. l'cmiemi, qui tentait -de s'appro-
cher de la forteresse au- nord des forti-
fications d? campagne, a été -repoussé par
une cootre-at laque de la'garnison.
.- «.>Les combats continuent dans les
Carpatln-s, » . . .

Féliellalions dotrançois^Josepb
Vienne, ter dcccm&re.

L'cnicpcricur François-Joseph a envoyi
des télégrammes de félicitation très otar-
diaux au f^énérali von Hindenburg ct ù
son clicf délat-major, général von Lu-
deî dor/., . ; . , T., ,... - ,.¦, , ,i ¦ ¦* ; ( ,., .. ,
t/archiduc-hérilier d'Aulricûc

Vtemie, 2 décembre.
Le Fremdenblatt annonce que l'archi-

duc-ihéritiécr Otaries-François-Joseph est
arrivé lundi soir. Il a été reçu en au-
dience bier màt'tn mardi. Ii a présenté k
l'empereur un rapport sur 3a situalion
du théâtre nord Be Ta guerre. L'archiduc
est reparti dans l'après-midi.

Le Isar sur le front
Pétrograd, 2 décembre.

L'empereur Nicolas II est parti mardi
matin, à lO b-, pour le théâtre dc la
guerre.

(iiiiUautno H sur IP Iront oriental
Berlin, 2 déccmbtc;

(Off ic ie l , )  — Du graiftl quartier géné-
ral, ter décembre :... . . ... •, :

« S. M. J'eavl>ereur a visité lundi à
Oumbinnen et é Darkehmen nos troupes
de Pruspe orientale ol TeurS positions.

< Haiil Commandement île l'a-rmée ,

Les Japonais à Kiao-Tcheou
¦ -. i ' ' ; <¦ Tokio, 2 décembre.

Le baron Fumakdii a été nommé gou
verneur de Tsing-Tao.

U dernière m âe Bourget
Un de uos collaborateurs a dit ce qne

l'apologétique pouvait retenir du dernier livre
te Panl Bourget. Mais-le Démon de midi
a d'autres aspectt , au lùjet desquels quelques
'«marques s'imposent. Elles sont ecttrsites de
a fteoue du clergé frtnçai * et dues t

la plume très autorisée de soa directeur,
'.'abbé 1 iricout î . . . -

< Il est certain que les vrais catholiqaes.
¦eux .(ui aiment véritablement l'Eglise , ceux
(ai se dépensent et luttent pour elle, ne «au
'Ont pas gré A M. I'aol lioargit da sa dt r •
oièrercavie.

< Ils en reconnaîtront la grande valeur
littéraire «t psychologique, l'ampleur magis-
trale, l'intérêt puissant et soatenn, la haute
portés sociale et religieuse. Mais ils déplore-
ront la flcheuso impression qu'elle ne peut
manquer de produire sur U plupart dei
lecteurs.

< Les bonnes intentions de M. Paul Bour-
get ne sont pas douteuses : il s'exprime 'et
juge toujours en excellent catholique, et les
-nseignements qu 'il dégage de son livre sont
des plus louables. Malheureusement, 1« plus
grand nombre de ceux et de celles qai ont lu
le Démon de midi , ou qui le liront , voient
beaucoup moins lea intentions de l'auteur
qu'ils ne ressentent certaines impressions qui
les amusent ou qui leur agréent.

» Chemin laisant, M. Paul Bourget étale
devant nous maintes diflicultés d'ordre théo-
rique on d'ordre pratique , que, de nos jours,
l'on se complaît t opposer k ia religion catho-
lique : la scandale de U souflcance, l'intolé-
rance de l'Eglise et son esprit de domination,
le célibat eocléiiastique, etc. Il s'efforce d'y
répondre, sans doute , mais en courant r il ne
peut faire mieux dans un roman , et alors
l'objection n'est pas vraiment résolue; et elle
«ubslste dans les esprits irréfléchis ou mal
renseignés.

« M. Paul Boflrget dira peut-être que , ces
théories, it les e placées sur ies lèvres de
personnages ped sympathiques. Sans doute ;
mais beauoonp de léotéùrs , qui n'y régardent
pas de si près, les accueilleront , d'où qu 'elles
viennent.

t Nous connaissons tous de ces lecteurs et
de ces lectrices qui ne rétiendront guère quo
cet* GCC so.av.vcs do M. Passl Bwagtt. Ctla, tt
le 'plaisir ksalsàin et corrupteur , que certaines
descriptions trop fréquentes leur auront
procuré.
¦ Je regret» ytaiméût que M. Paul Bour-

get n'ait pas songé au mal qao son livro pro-
duira. » _. .- .' '

Les nouveaux abonnés ¦ pour
1915 recevront Jo journal- dès
co jour sans augmentation do
prix.

CHRONIQUE RELIGIEUSE

i» 13 disnaïri prochain
jour ds pr ier»  ntUcatli pou la francs

Leurs Imminences les cardinaux - français
ont adresse ù Nosseigneurs les cvîqucs dd
France la lettre suivante :

Monseigneur,
Depuis le début dc la guerre , des priircs

publiques sc font dans tous les diocèses ct
clans toutes los paroisses de France ; les
fidèles se pressent en foule dans nos églises
pu ut y ptendre part ; nos «Aillants dvttn-
seurs, officiers el soldats, pour la plupart
invoquent le secours de Dieu ; on peut dire
en vérité que la France prie. -

Toutefois , afin de donner ù cetle prière,
autant qu 'il dépend tte nout . 'un Caractère
plus complètement et .p lus sensiblement na-
tional , nous avons pensé, répondant è des
«oeux exprimes de toules parts, qu 'il sérail
bon de convoquer le pays lout entier i!
s'unir , en un jour déterminé, dans une sup
plicafion solennelle, et il nous a paru que
celte pensée pourrait tire réalisée ù l'occa-
sion de ln fêle prochaine de l'Immaculée
Conception.

Celle fète est particulièrement chère ù la
France. • surtout depuis qu'au siècle dernici
la Très Sainle Vierge n choisi notre payi
pour y glorifier le privilège dc sa pureti
sans tache par les- manifestations et les pro-
diges de la Médaille miraculeuse, de -Noire-
Dame dos Victoires et de Noire-Dame de
Lourdes.

Nous vous proposons donc, Monseigneur ,
d'ordonner que le troisième dimanche de
l'Avent , 13 décembre, jour oii la plupart de
nos diocèses célèbrent la solennité dc l'Im-
maculée Conception , des prières spéciales
aient lieu dans toutes les paroisses pour la
France, pour ses armées el pour les armées
alliées. Les fidèles seraient invilés à faire,
cc jour-U , la sainte Communion à cette
intention ; il y aurait unc procession où l'on
chanterait  les Litanies de la Très Sainle
Vierge, cl un Salut du Saint Sacrement ,
durant lequel on lirait une Consécration de
la France au Cœur Immaculé dè Marie,
dont la formule est jointe à Cette lettre.

En outre, on pourrait conseiller oui tidiles
de jcûneT, en esprit de pénitence pour la
France. la veille dc ce jour, cl de le faire
précéder d'une ncuvainc de prières , pendanl
laquelle on récilcrait chaque jour une dizaine
de chapelet avec trois fois les invocations :
* Cœur Sacré de Jésus, ayez pitié de nous.
Cœur Immaculé de Marie, priez pour nous. >

Si Votre Grandeur agrée cc projet, elle
voudra bien le mellre ù exécution dans son
diocèse.

Nous avons la confiance que la Très
Sainte Vierge, qui n donné tant de fois à la
France des gages dc sa yr<_b_ cl'_on mater-
nelle , daignera écouler la prière unanime
de noire pays, ct hâter , par son interces-
sion, l'heureuse conclusion dc la guerre, la
victoire dc nos armées et le retour de la
paix.

Veuillez agréer. Monseigneur, llexpresslon
de nos senlimenls respectueux et dévoués
cn Notre-Seigneur.
| Louis-Joseph , cardinal Luçon, arche-

vêque de Iteims.
t Toulin, cardinal Andrleu , archevêque

de -Bordeaux.
¦J Léon-Adolphe, cardinal Amélie, axehe-

«èque de Pâtis; -¦ '
f François-Virgile, cardinal Dubillard,

1 c archevêque dc Chambéry.
t Françols-Marle-Anatole , ¦•¦ cardinal de

¦Cabriircs, évêque dc Montpellier ,
f llectort-lrénêe, cardinal Scvin, arche-

vêque de Lyon.

. FORMUMS DE . CONSBCItiTION
.0 Marie. Vierge 1res pure et Mère dc Dieu

nous voici prosternés.à vos pieds, pour vous
offrir nos prières filiales ct confier ù votre
Cœur notre chère pairie. i
. .Nos pères, dons les figes passés , onl

appelé la France le royaume de Marie, tlu
de .ses souverains vous Ta solennclleménl
consacrée. Cc que vous avez fail pour elle aie
cours.du sièclo dernier a pruuvé que vous
êtes toujours sa Heine et sa-Mère.

C'est dans .notre pays que vous avez daigné
plusieurs fois apparaître, ct glorifier , par
d'innombrables prodiges, le privilège dc
voire Immaculée - Conception. - -
. .Nos cœurs ,sonl remplis de reconnais-
sance el de confiance â la pensée des mani-
festations dc votre puissance cl de votre
bonléi Malgré ses défaillances ct ses erreurs,
la - France - n'a - -pas cessé de vous . aimer, cl
elle se plaît toujours à vous honorer ct à
Vous invoquer, i - ...» ,i , .
- O  Marie, écoutez-les supplications que

nous vous adressons pour notre patrie. Nous
vous lac consacrons de nouveau, autant qu'il
est en notre pouvoir. Protégez-la dans les
terribles épreuves -epi'clle traverse ;- obtenez-
lui' la C victoire sur: tous ses ennemis. Qne
voire divin Flls règne toujours sur elle avec
vous, et y fasse.régner la jnslicc el la paix !
• O Cœur Immaculé de Marie , Intercédez
pour nous auprès du Cœur Sacré dc Jésus t

-Ainsi -soil-il. - -

LE TEMPS
A l'ouest da Jura, notamment en France,

ane hauàse très sensible-de'is tempé ra -arc
s'est produite depuis lundi eoir; Oette hausse
est aocompaguco de violents vents do snd et
du sul-ouest. Le thermomètre marquait ,
hier matin, mardi , k S beures, de douze à
qoifôfze 'degMs centigrades, dans lés dépar-
tements Irahçals dto nord et de V OUES ! .

Btos la iétt'tià pWâlpin*'de U Suisse, dn
fdftMin sdTini<Jde|ltlis ~<lHftd > ;Al'â]!aadâ de
deox mille mèlres, on a enregistré hier mi-

tin , mardi , de cinq à sept degrés centigra-
des.

De grandes avalanches sont descendues
des montagnes, dans la Suisse centrale et en
Valais.

Confédération
L'augmentation d« la taxe des journaux

Nous avons annoncé hier la décision
de .l'Association de-la presse neurtiAtc-j
loise qui va faire tous -ses efforts pour
que le projel d'élévatio<n «le la taxe dc
transport des journaux, préconisé par le
Conseil fédéral, soit alianfdonné. Les
jouraalislcs aicuoliatelois .considéjenct que
ln situalion difficile créée ù la plupart
des publications périodiques par la cHse-
poUtique ct économique accluellc doit en-
gager les autorités il ne point fcngxser
de c3iarg.es financières IIOUTCUCS aux
journaux , qui ont , en «_ e inoincnl-ci plus
que jamais, un important SÛk nalional e!
social il <accomïplir.
¦La radicale Gazelle de Thurgovie écrit

que l'iitignicntation .projetée constituerait
wnc grande injustice, l'opinion ccwrioilc
que les journaux font cn ce .moment de
bonnes affaires «îtant ahsoluinrcnt erro-
née.

« 'Il saule aux J'Ciix de .iihacUh, ¦UH le
grand-journal tliurgovieti , qiie fe' nvinqut
d"annonces vt ' Vaugmentation tfos îrais
dodép^ches sont 'siénoilues quela légère
augincnlcllion du tirage qui s est produite
pour-quelques -jaurittiux n'entre (pat en
considération, L'n grand nombre, c'esl-ïi-
dire 4a majorité des éditeurs suisses dc
journaux travaillent aujourd'hui tlperle. »

— 'Le fait suivant est un indice du la
crise que traverse la pressé' suisse":

La Feuille d'avis dc Genève '(organe
uniquement conSaçeHo nux ' annonces) a
été niise en adjudication , lundi malin ,
aux enchères publiques, sous là prési-
dence de M. Henri Fazy, conseiller
d'Elat. Deux amateurs se sont présentés,
mais «nout n'a offert la mise â prix ;
¦aussi 1'adju 'dkalion a-t-eHe été renvoyée
à lundi 'prochain. S'il ive .se produit pas
d'affres satisfaisantes, l'Elat sera 'peut-
être oidigé d'exploiter Jui-miéme la
Feuille, d' aois.

i ¦ -i

La réforme administrative
En application de la-loi fédérale du

23 mars dernier sut l'organisation dc
l'administration fédérale; un arrêté rè-
gle à nouveau la compétence des'Dépar-
tements et dos services qui lui sont sou-
mis, pour liquider certaines afiaires
Cet arrêté entrera cn vigueur le 1er jan-
vier prochain. Selon Ses prescriptions
générales , les Départements et leurs sec-
tions sont, ant.nrisfa ri pnlrer fin rplation?
directes avec des services fcdéraiix des.
autorîtéî cet .- ((.rc . I. >S , dés corporations , .
des sociétés ou des particuliers.

'Pour autant que l'arrêté né donne pas '
expressément aux sections la compé- .
tence d'entrer cn relations avec les con- j
sulats ct les légations suisses, ainsi ¦
qu'avec les gouvernements étrangers et I
leurs représehtaritsj ces relations restent l
du ressort ÛdS cheis de Départements, ,
Des dispositions spéciales restent réser-
vées.

. 1 , .  .II.-H-, ). ,! „,

Interdiction d'exportation
Paf arrêté dn Conseil fédéral , les In-

terdictions d'exportations' décrétées ces j
mois dërniefs'Sont étendues aliji huiles ç
et gfàisisés végétales et ' animaléB pour ;
usages industriels , ainsi qu'aux huiles et
graisses de tout genre travaillées pour .
lo graissage, Cet arrêté ontro immédia- ;
tentent en vigueur. -

: Chez les socialistes <. , .
Lo comité de la Société glaïonnaise du

Grutli et' celui do la Sooiété ouvrière de ,
Glaris ont décidé da soumettre à l'as-
semblée cantonale dos délégués une
résolution protestant contre J l'attitude
du conseiller national Grimm( qui est '
hostile comme on sait au budget mili- '
taire.
; Suivant les Clamer NaéhficJilen, les:
socidtés ouvrières glâronhailés auraient
décidé de se retirer du parti socialiste.

CANTONS
¦- i ¦. BERJS B .i- - .

A imiler. -— La bourgeoisie dé'Berne
a voté un don de 50j000 fr. en faveur du
fonds cantona) de sfcouçs.

LUCERNE
Grand Conseil.'— M.TaVocàt tis'cbor ,

lils de l'eu M. le dépùté'aux Etats Fischer,
û été élu viee-prdsident du Grand Con-
seil sur la présentation du groupo con-
servateur.¦Avance à la présidonec, le Dr - Zim-
merli, originaire d'Oftringen (Argovie),
protestant. ' - ¦¦-

L'assemblée a discuté le budget do
1915 et les moyens propres à rétablir
l'équilibre financier. Il a voté un crédit
do 100,000 fr. pour travaux, d'urgenco
en vue d'occuper les sans-travail. -_

- . - ¦ « SOLEURE. . . ! ,.- . »
- yLa-session. '-^> I,o Gfaûd'CénsMl a
approuvé lo rapport de gestion de la

Banque cantonalo pour 1913 et a voté
des crédits supplémentaires pour une
somme dc 323,500 fr.

U SUISSE ET U GUERRE
Nonvello mise snr pied

A teneur de l'arrêté du Conseil fédéral
du 1" do ce inois, sont de nouveau mis
sur pied : lo parc do division 5, le 7 dé-
cembre, ù 9 heures du matin , ù Seewen-
SohwyU -, la compagnie d'infanterie do
forteresse III du bataillon 1G9, lo 10 dé-
cembre, & 9 heures , à Lavey-village ; la
compagnie d'infanterie de forteresse 11
du bataillon .169, lc 30 décembre, à
9 heures du matin , à Lavey-village.

La mise sur p ied intéresse tous les
officiers , sous-officicrs et soldats (y com-
pris ics hommes de l'élito attachés au
porc de division 5) qui sc trouvaient à
ces troupes lors de la démobilisation
après la première mise sur p ied , ainsi
quo les hommek alors en congé ct dont
le congé est exp iré, enfin les hommes
envoyés dans un dépût de troupes ct
licenciés directement do co dépôt.

Les demandes do dispense, en cas
d'absolue nécessité, doivent êtro adres-
sées au commandant de l'unité , à l'en-
trée au service.

Les hdmmWdoivent se munirde sous-
vêtetr.en'.s chauds ct dc souliers conve-
nais mo it lerrès.

Ecoles de recrues
L'école dc recrues sanitaire a com-

mencé hier inardi , à Bâle , pour se ter-
miner le 4 février. "

L'école de ' recrues d'infanterie qui
s'instruit en ce moment à Colombier sc
terthiriérn le 2Vdécei_abre'et Sera suivie
d'une autre école,' qui centaencera Jo
.6Janvier. L'effectif de celle-ci sera supé-
rieur à celui de l'école actuelle , forte de
700 hommes. ,, .

Un volontaire suisse de 70 ans
(P. Ti S.): — On vieht d'apprendre

la mort dé M. Charles de Capa,ul, un
Grison, tombé dans les Vosges , au cours
de l'ait 'des derniers" combats. ' 'M. de
Capadl était 'figé"de ,presse 70 ans . Il
avait fait la guerre de 1870 dans les
rang3 do l'armée allemande et cette
année-ci, malgré son fige, il s'était êngdgé
do nouveau Comme volontaire dans les ;
troupes allemandes. Blessé une première '
fois , il retourna au feu à peine guéri , etl
il vient do toinbor pour nç plus se relever.

'- Dons pour la patrie
Lo Conseil fédéral a reçu Uno' Somme

de '160(3 fr. 'Ae" ' M".' Steiger , Y tolom.be
(Cèylan). Cotto sommo provient d'une
collecte organisée par les Suisses de
Ceylan.'
':Lc Conseil fédéral a reçu , en Outre , les

doits suivants destinés à lh Fondation
Winkelried : 1500 fr. comme premier
versement de M. Duvanel , avocat et
notaire, à Fleurier-(Neuchâtel), sommo
prélevée sur le produit dc la vente du
petit miroir-souvenir de lu mobilisation
de 1914,sorti de' l a  fabrique Biihler, v
Saint-Sulpice ; 20 fr., produit d'une col- '
lecte tfansùiise par t'administration des
'biens ;de l'église de 'Nramtinster, à 'Zu-
rich'; 12 fr: transmis par l'écolo supé-
rieure de Detli^en , qui.au lied d'olTrir.
un cadeau à son instituteur et sur lo '
désir de celui-ci, a versé la somme pour
la patrio ; 70.fr. des sous-olficiers ct sol- '
ilals du bataillon de fusiliers 65, produit
d'un concert donné par cette troupe.

"De vifs " remerciements ont été expri-
mes aux génércux .donateurs.

.Une invention . i
La'maison " Broguot, frères , raécani- '

tiens, au Locle, a Imaginé un petit appa- '
reil , permettant do rendre Juminetix , .
pendant la nuit, le guidon et la feuille
do mire dés fusils. Ce procédé fut offert
à ' l'êtat-tnajor fédéral , puis, cclui'ci
ri'àyàht pas répondu, au gouvernement ¦
français , qui vient de commander detix-
millions de ces appareils à. la maison I
locloiseJ " ~TI -'-'. ¦ s

Pour les petits Belges
Des'enfants dé Nèuctifitcl' ont .récolié,

!

Chez les amis et connaissances dé :leiirs
parents; de nombreux 'jéuéts, qu'ils obt'
décidé dè rendre au profit des petits en-
fahts lïél^S.' ''' ' ' '" '"'" ' '' ' '¦
""La-vente de ces jouets sc fera par les
énSants eux-mêmes. " .

FAITS DIVERS
- . ' !

• --.- SUIUM
Vol a««ril«ge. — Oa a volé , dioa le

tabernacle de l'église Saint Joseph , à Bide ,
à l'aide de 'faus*eS'cl«â , sétaMe-t-lî, uh ciboiVe '
d'argent doré dé'j rénte' eVritimèUei dé han- '
le ne- et divers autres Objets, le tout d'nne :
valeur dc cinq cents francs.

Tremblement de ferre. — Lundi,' à
8 h.'42 du Soir, les appareils du l'dhsàtvatoire
siémologiipl-e 'de Degenrïcd c/ .cc r i  ch)  ont enre-
gistré un tremblement do terre dont le foyer
devait se trouver à denx cents kilomètres
dc distance .

Un Incendiaire. — L'enqucte ouverte
par. la justice da paix d'Eoballens & la snite
dè l'incenàie qui , dana la nuit da 23 an 24 no-
Vef&bte déisiier, ' délinisit deux iminetibîcs,!à
rtdé,vtes,';a abcmiï à' ï'srrestiitidn '4'nn jende
lidAnne' 'd'environ itIîuttî'dbinestll |lle.'M ' " '

L'écroné » fait dos avenx complots. U à,

dit-il , élé ponssé p»r un désir dc vt 5,
geanoe.

> i

Baa.de mortelle. — (P. t. S.) — ACoire, an *domestique, qui était en train d.
conduire du bétail i, l'abteuvolt , t, ttfc n,,.,",
tellement atteint ù la tète par nne ruade •:.
chi -val.

LES ESPIONS
Bille, 30 novembre.

UccUis la. guerre ' d'àùjoUÀl'hui, toui j
clvangé : cmélliofcles , taic'tkiite, sctrali«i 0
D'.itn combat , on entend gronder |..
canon, crépiter la fusillade ;' On voit
<Ie iplakce en cplace, sur le iflianip de |u.
taille , s'élever vers le icicl ide blancs flo.
cons de fumée ; point kle •soldats : ils sont
enfouis date la terre , cl cependant . _) _
ag issent i-H'rcaccnicnl.

Mais icc n 'esl pas «lu soldat coché dau
les Iranabées couvrant les régions ii.
1 Aisne, dc i Oise, «le u Lys, -que je vem
Vous paiièr; Le coinSialtmit qui anc tpri.
occupe n'habite pas les truncliées ; il t;
nu grand air, siius le largo ciel. 31 »
porte ni ipantaJon rouge, ni cas«iuc j
potinlc. Au coimnen'convCnt du nio-
d'aoill , il affectait des airs pieux . A cetti
hciirc, .tous les costumes csenvMit é î;J
fins ; il se iPait touriste, commerçajil , ta.
bourcUr, maquigiuni. 'Il ipeiiph' les iu\i
neutres , '-les villes-frontière, t'omcnie Ici m',.
lrc ; il vit au sein <Ie la nptïon ennemi,-.
Visible i'i tout -le monde, il passe M»
sêlr* vit. il ne jHxrle ni l'ftsll , ni lwioÉncicilt-c
cepcnhlanl ,' les coiq» ffil 'il doiiare prqa.
rent souvent, dans le pays contre Icqu-.l
il travaille, <le véritables désastres. Q
combat tant , la guerre aïtuelle l'a mu',:;.
plié «laiis de fantastiques proportions:
nous le connaissons, à Bâle : il s'appeili
resjiion. ' - ,

Habitant loin <lc nos frontières , si voue
-douiez «le son existence, venez Jusqu'ici:
adressez-vous au gcélier de nos prisons
il 1%'Otis monlrern cinq types kle cette ar
nvéc ùïvisibk, deux Jumanes et trois fem
mes, arrêles il y a peu île jours, tandis
tfa'i!» se livraient 6 lenr détestable mé-
lier. Vokû «l'abord deux dames, qui ha-
bitaient Mulhouse ; puis, une troisième
Italie, qui est «le Bcifort ; enfin , «m com-
mis «le Porrentruy et un aubergiste do
Boncourt.
' Entre Bâle el l'orrcnlruy, la police a!-

lacltée à'itolre d'ianfée a cKicouvert leurs
traces et 'leurs \xateplols.- Bientôt , ils .se-
ront traduits 'devant le tribunal aniliUiire
siégeant en nolfc ville. Ils travaillai™ I.
dit-on , pour le Bureau dé renseigiraïu'i-l s
état-bit si Bolfort par l'armée française.

Ce sont oes espions qui onl tfcofci Y Au-
torité à étalbllr une barrière vigiranlc qui
•ferme sans pitié b frontière alsacienne.
Pour pénétrer dans ie grand kluclié <lo
Bade, il faut- posséder «in sauf-coinclui!
porlaift le visa <1U consul d'Allemagne à
B31c, cl, malgré <*ctte pièce, ort n 'écliapix;
point , en posant lc p ied -sur le seuil du
pays badois; à un interrogatoire' niinu-
tieù* ot 'complet , ù un s'éritable inlcrro-
gatoire de juge d'instruction.

Par icraihte 4ÇS espions, ca\ U, en M-
«are, pris 'les Mesures de sécurité les plus
sévères ; quckjues-uu&i paraissent •__£__>__
eseessives. Ainsi, le connnandant de la
place de iMiilhou.sc a fait tuer lôus les
pigeons ide la contrée. On a bilenlil . de
môme, l'usage de la langue 'française.

Malgré cet oslraclsané; il est Ides e s-
pÇfiMs qui lèoârent encore le ipàys. U
prrtive, nous la trouvons <lans"3c bora
bardeinent «lu hangar des zeppelins, i
FriwlnJcltshafien. Qui n pu renseigner, -
sriiotï tih cŝ îon, -^Ics aviatciit-s anglai
(oiif fratiJieiincnt arrivés û Belforl , sur i
fait que, le samedi, ù midi , un-iioutcau Jf

"rigoàiblé devant exécuter ' son prijiuior va
sur lès rieves idu lac «le CônstaaDoé ?'

La'cHassd'ô la' ' troupe secrète'«les es-
pions •a de quoi fatiguer les jambes et k
flair de la ,polibe.':Oâns ee "(__oàh|a'̂ lt• i!-'
leur' aétivilé," ' rioè agènis 'sont'peu t-êl;.'
parfois 'tin peu' novice*. Il leui- arrive •',•
fifeir 'dè ¦piiisfbles ciloycens, voire des eoa-
seille ts 'si'attotiaut'et monte des juiges 1--
dSrUûX 'qui ont blanclii au service Kle \>
Confàlîralion. C'est Pun ides" coUfels tk
cette fristé gueriré. Patlsse-.tiellè'Jt'Idh «voit
oas «l'autre pour noire chère Suisse '¦

D. I

l. > ,-?-! '¦! I I I ",'

Calendrier
tr.'rr ¦; • .. ¦ -¦< ¦ _. _;̂

JEUDI- 'S-DKOEMBUK .'¦.
Sainl FK.1S!(, OIS.XAVli : i !,

confesseur
Ssint Fransois vit le jonr an chàtcaQ i'

Xavier , dans l.i Navarre. II . fut le premlei
compagnon et disciple de saint Ignace de
Loyola. Avec la foi de l'Apôtre , il parcourut
En i- onqaér&tit , les Indes et tè Japon , gagnas!
ci Jésus-Christ des centaines de milliers
d'âmes, baptisant lea penples, les princes d
les c-ois. Il mouru t  en 1552, dans l'ile de
Sancian. ' ' ' " ¦ ' : ' ' '

Orm>i i iuuc  ««« valeur» «n-
trMtyesîcaloriesieoDipar'ea
del'OvomMUnoetde q«l-
qaeaproduli. „i i, ¦„- „, ;,i t i-i,
A. 100.0 Ovomullloe liquida(dls»out« dans du lui) 112 cal.
B. 100,0 Vlandoli iBulmaiE. 88 » •C. 100,0 Caooo au lait *) » ;
n. lOO,OOvonialiInaàl' «au J| » .K.'lOO.O tâit - 6S •F.-lOO.O'Saiif» anx pois •¦ tr . ;
G. 100,0 Cacao à IVau 17-
II. 100.0 Eoaillon ds vianda 4 »

OVOIVIALTINE
. Kr. 3 25 1» ]K>U« da VO gr,¦ .-t.7!l f#' .X ' ..560%

l'ri-i'Srê parlas. A. D-A Wandtr
UKUSK



La vie économique
L. pris iu tUuin

L'Fpiiier tuitsi ahnonco dans sa revue
commerciale qae les cour» da 'café conti-
m:eut  à (lJchlr. D'antre part , I A chicorée
vient de sabir ane hausse de 18 francs par
100 kilos.

On conseille aax consommât^at.s,de i¦ .-<. f; ¦ ,
ter des bas prix actuel* poar faire dea provi-
sions de encre. Ce sera de l'argent bien placé

Les légamca secs sont toojours introuva-
ble!, l'exportation en étant Hgoureusamsiii
interdite par tons les paya européens.'

La -téntaufe de i c i :  i hausse de 5 francs par
100 kilos. La décision da gouvernement-
Italion d'interdire .l'«exportation du /ri* Ta;
inévitablement provoquer la hausse des prii
de cet article , sauf dans les villes qui ont ao -
l'approvisionner A temps.

La lum se des fîtes alimentaires depuis le
t*' août est de 19 fr. par 100.kilo*.

Des démarches sont faitee par le Départe
ment polïtlcrùe fédéral poor obtenir là levée
de l'Interdiction d'exportation et da transit
de tons les fruits secs destinés anx com-
Bstjçants enisaes. À o* propos, il faut ajou
téV' qbs la Prlncs * âttloriè'é'i'éxportation
des fruits secs de la zone savoisienoe.
. L'exportation des noix est encore Interdite
en France. Plosteors expéditions pour la
finisse ont été retenues par l'administration
française des douanes.

Les conserves de poissons ne manqueront
point. . , ' .- .' " '

Qaant & la graisse végétale , elle devient
in t rouvable , lea usines de production étant
dans l'impossibilité de travailler , faute de
matières premières.
'On' àe plaint vivement;* pafalt-il , dans le

monde des éleveurs, du nfaUque dé denrée
propres i l'engraissement da' bétail , en parti
calier des porcs. La rareté extrême de ces
produits exerce aussi son. inllaçnce «nr. la
production da Hit , qûï A'mihue sensiblement .

Les élevenrs 'detnandent aa Conseil fédéral
de faire dés démarches , auprès da gouverne-
ment français, pour «Ju 'il autorise'l'exporta-
tion en Saisse des fourrages et aatres matières
poar 'réhgrâiisement, contre garantie donnée
a ce gouvernement que ces matières seront
utilisées en Suisse seulement. " '

FRIBOURG
Militaire

Les '-offi ciers , souS-Afficîcrs et soldats
d'infanterie de La 2m« division dispensés
teuiiporaircucieiU Uu service, -par les uwxle-
ciiis «le troupes oii par lés commissions
sanitaires, avec l'ordre de se présenter au
dépôt à l'expiration du délai de dispense,
né doivent pas rejoindre le dépôt <lej
troupes. Par corftre,' ils' devront se pté- 1
s'enter sur la plate «e mobilisutiaii de
leur bataillon , quand la 2me divlskui sera
da nouveau mobilisée'

Pour les orphelins belges
Listes précédentes 11.96S.20

31" liste
Vn « Rlind ,, :

.M»". .F. M. ' ' ' }
M** G. Corminbœuf / ,„
M*8 Ovide Macherel , horloger t lu

M. et Mnw Godel, au Lycée
M. Amédée Suard, Progens 5
Ecole de Posieux 18.60
M; Antoine Mettraux , J'osieox ' 5
Association des Mères chrétiennes,

Mezières' : ' ' 20
MM. les professeurs du Teehnicum :

M. Jules Clément, ingénieur
(2100 versement) ' 5

M. Ch. Keel , ingénieur 5
M. l'abbé Greinaud , aumônier 5
M. Léon Genoud, directeur 15

Elèves du Teehnicum :
Ecolo ' d'électromé'caniquo 15.50
Ecplo dû bâtiment ct do cons-

truction civilo 4.60
Ecole de géomètres 5
Ecolo normalo des maitres dc

dessin . 3
Ecole-atelier de mécanique 23.15
Ecoie-atciier do menuiserie 5

M. Charles Comte . 5
M"e Marguerite Esseiva 5
En souvenir des Namurois qui

priaient à Lourdes avec nous 10

Pour nos soldau
On nou3' 'était :

•'Ltt'ëéffi&dsité "dît (peuplé'fribourgeois
est intarissable. Non seulement mos po-
inilatiohs répondent b_v.ee' emprcsseuiient
aux nombreux appels qui'lui &oint «dres-
sés de loui eûtes pour les besoins actuels,
niais souvent les privilégiés ide la fortune
prennent les devants. Ainsi, dernière-
«kcnt,' 'M.-î le coatSclHér "Jiàti6iial Cailler
faisait un'ldon <le 100 ifnanes pour l'aobat •
de laine nieslimée à confectionner des vê-
tements dhawds pour.aios'soldâts.

-Les élèves" des 'écoles ménagères «le Ca
'roitr-de-Trfeihe,' de Çruy'oiW Â ¦ de 'Sâies
!sc• mirent 'imiuôdialenicnlc à l'œuvre,, de
'sorte .qu'une partie (de nos soldats ont
dejà-bénéficié de'la largesse de'M. Cailler

el du travail -actif ides jeunes filles de nos

Cilé d l' ordre du jour
Le dragon Rodolphe lilaser , de l'esca-

dron 36, demeurant à Murist, a été cité à
l'ordre du jbur 'pour sa courageuse con- ,
duite lors de l'alerte^de la caserne de
Morges oû'J' par sa présence d'cs'prlt ot
aotf éan'g-frdid , il sauva la vie dc plusieurs
de ses compagnons d'ormes à moitié
asphyxiés.'

Dimanche soir , à Sion , à l'appel prin-
cipal do l'escadron , to i*f- lieutenant:
Félix Marie, de Frihourg, lui a remisier
gàlolis'd'appoitité , .1 vec mention spéciale;
dans son livret de service.

¦Y *——»_ -—« i -t l . t» «

> La dentelle de Gruyères
Depuis ce matin , chacun peut admirer

dans la vilrine de M. -̂ .lfrcd Weissen-
bach , disposés avec ce goût particulier
qui les met en valeur, d'intéressants spé-
cimens de l'industrie dentellière gruyé-
rieiDne.; C'est d'abord l'antipendium ou
levant d'antel qui a figuré à l'exposition
de l'art religieux à Berne et y obtint
une médaille d'argent. Malheureuse- '
menti l'église du Dûrfli était si obscure
(pie les'détails' du mobilier et des orne-
ments religieux échapp èrent bien aou-,
vent au public. Ici Tantipendium se.
révèle dans toiite sa beauté. La scého.
du couronnement de (a Vierge y est
traitée d'uno manière originale et gra-
cieuse : Marie , bgenoufllée entre des lis)
fleuris, incline J «à tête, au-dessus de
laquelle deui anges Soutiennent une
couronne; des 'rayoné .s'en échappent,
nimbant la Vierge, tandis «ue des roses c
entremêlées de éroix et d'attributs my*-:
tiques forment un riche encadrement au>
motif principal. De délicats entre-deux
et une frange accompagnent ce magnifi-
que travail. • ,

À côté de cette p ièce importante, nous c
voyons se déployer dg riches nappes
d'autel (dont:l'une sera sous peu en- ,
voyée ad Chili), 'des objets de lingerie et .
de layette confectionnés à l'ouvroir de
Gruyères, des olivrages montés ou non
montés qui formeront de jolis 'cadeaux
artistiques et ' utiles, enfin un choix de .
dentelles composées d'après (le nouveaux!
dessins. Rappelons , en passant , 'que la'
Société dentellière gruyéricàne a obtenu *
une médaille d'or (la p lus haute récom-
pense du groupe) au groupe 18 de la
section des Tissus et des ouvrages fémi-
nins, ainsi que deux médailles d'argent
pour sc3 collaboratrices : M"e? Ba;r .et
Rosalie Ansèrmût.

Au barat du Dôrfli , les dentelles de
Gruyères olit également obtenu une mé-
daille d'argent (là p lus haute récompense
de ce . groupé) pour les souvenirs de
voyage et*d'exposition.

' 'L'Art domestique suisse, société à
laquello se rattache aussi la Société den-
tellière, s'est vu fovorisé d'une médaille
d'argent au bazir du Dorfl i pour ses
jolis tissages exécutés dans les vallées
de l'Oberland , deS Grisons et du Valais.
Une médaille de 'bronze Jui a été décer-
née encoro pour l'ensemble très réussi
que présentait sa « chambre », dont les
boiseries , meubles de marqueterie rusti-
que, jouets , poteries, etc., provenaient
en majeure partie du canton de Fri-
bourg.

Si, en raison ' des jours troublés _qiie
nous traversons, le travail chOmé chez
les dentellières gruyériennes, qu 'elles nc
perdent pas codragè! Il reviendra le hon
temps' où ' les ' fulseaux s'entrechoquent
allègrement, rapportant aux: ouvrières
diligentes le salaire d'appoint si appré-
cié au foyer familial. ' H. D.

Encore dts arts féminins i
La'petito éxpt>3ition , au 1er étage de

l'hôtel Zœhringéhî des objets que la sec-
tion professionnelle de l'Ecole secondaire
dé jeunes filles à^ait fait ligoter à l'ex- '
position hationale 'obtient un vrai succès.
LeS visiteuses sont surtout' ravies de
l'occasion qui leur est offerte de faire des
acqui&itioas à deiprix d'extraordinaire
bon marcho. ! -.

lie oie s primaires. — Les classes pri-
maires de l'Ange et de la Neuveville, qni ont
été momentanément interrompues à cause de
l'occupation des locaux pir les militaires,
recommenceront demain , matin , jendi, 3 dé- '¦
çenibré, selon l'horaire précédemment établi.
Il en sera de même , pour le soir, des conrs
de perfectionnement qui auraient été sus-
pendus.

Les classes qai or.t  leurs  loc ,ms i. la bras-
ser ie  de l'Epée commenceront samedi 5 dé-
cembre, à 8 h. dn malin.

, lutt* acc iden t» .  — Lundi, ou a relevé, i
500 mètres en avai.de la station d'Ecablens ,
fé corps d'nn citoyen de cette localité , Sf. J. P.
Î e malheureux a du * faite une chute dans la
nnit et tomber dans le ruisseau , où il sera
mort d'une congestion.
..-y; Appterdr (Vq(ll j'), un jeune homme de

LA LIBERTE - Mer

29 aos, M. Emile Simonct , a «o un bras
arraché par une batteuse mécanique.

, . f ..,,,. _ -|,.;-j  Y- ¦ 
' » »*#

Conçour» «e Jumen t»  poulinières
et 4*étalon», -p L«aconconri_ de* jumeu f*
poulinières et dts éWons fsistot 'partie dis
h- .rAY-. :,:- chevalins , qui n'ont pu avoir lieu
au n . '/. l ' l ' a'.- '.t dernier , sont fixés aux date»
suivantes :3 "

Lundi 7 décembre , dès 11 heures, à Cugy,
ét , dèsjt h., i Domdidier , pour le syndicat
de la Broyé ; .,._. .,¦ ,.. .,. .. .. .--,
,' Mercredi 9, ika 9 h., i Romont, pour le

syndicat de la Gline ; le même , jour, dès
2 h., i Tavel, pour le syndicat de I» bingine,
... Jeuïi 10, dès 9 h., à llulle , pour le syndisat
4e la . GrUyére; lé' mêmé jour , dès l 'h., i
Châtel-St-Denis , poar le «jniicat de I«
Veveyse ;

Samedi 12, dès lp h., à fiibourg. pou| le
•yndicat de la Sarine ; U même'jour, dél
i'X h., i Chiètres , podrle syhiicat dii Lac.

Les prppriélaiies qui demandent l'admis-
sion de nouvelles juments dans les syndicats
devront présenter ces animaux A l'examen de
la commission can'ooale dans les lieux de
concours indiqués ci-deasns, car il n'y aura
pas d'intpection au mois de février prochain.

SOCIÉTÉS
Chœur mixte de S»int-fierre. — Ce soir,

mercredi , ! décembre, i 8 X h., répétition
générale.

Sociélé de gymnastique des hommes. —
Ce soir mercredi, i t  % h., h çon à la grande
talte, chet il. Lésa Galle f ,  avenue de Home.
— MM. les sociétaires sont informés que.le
cor::".'; de la c-cectxn organise une soirée
familière qui aura lieu dimanche soir, 6 dé-
cembre , au local : Brasserie Viennoise.

EgUae des BB. PP. Cordeliers

Vendredi i décembre -
À 8. S h. du soir, réunion de l'A pos to la t

delà Prière, instrnetlon, bénédiction da Saint
Sacrement. _ , .,.._ . ,-

Egllie de la Visitation

; 1" vendredi de décembre
darde d'honneur du Sacré-Cœur
7 h.' 20, Messe, suivie de l'amende hono-

rable et de la bénédiction .du Très Saint
Sacrement.
. 5 h. dq soir, réunion mensuelle des asso-
ciés dè la Garde dlionneur , sermon, .consé-
cration , bénédiction.

Le Très Saint Sacrement testera exposé
toute la tournée.

Car tes postales patriotiques

'. La maison Cari Kùnzli-Tobler, i Zurich ,
vient de mettre en vente sa nouvelle série de
cartes postales patriotiques (édition fran-
çaise). Le sujet qui nous intéresse tout parti-
culièrement , c'est le» 6or.*s de la libre
Sarine qui est rendn avec tout le pittoresque
qui caractérise notre chant fribourgeois.

A remarquer la carte inédite des retranche-
ments couverts.

Rappelons anssi que c'est i la maison
Tobler qu'est due la collection artistique dea
commandants suisses nui ont eu un réel succès.

BÏÏLLETIÎI HSTËOBOLOOIQU1
TM_sle__ Ai Priksata
Du 2 . déoamire
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«SXKPS PBOBlBIiB
«Ut U Saisis oooldtttaUr— '

Zurich, 2 décembre, midi.
Temps assez doux. Ciel brumeux à

variabls. 

e : î u ave» le u. .. f  \ :

S» I I IYiULAII I
Apéritif «u -Vin et Quinquina - '

Mpcffatiipc î Pour v0tr8- ts^K.pos'¦. M H U h l H l ù  . l-faygiéne ds la peau, pour
avoir un t.'cc i t  pu r , r i u n  ne vu ' i t  la cr6n\*.
Berthuin, Fr. 1.25 le p e t i t  modèle, dans'lét
prlnclpÊdea maisons ds parfumerie, pharm*- !
des et drçgstrlss. ' .„.. ._ . p  L «Ul'w

redi 2 décembre 1914

NOUVELLES DE LÀ DEB
î , i nmVi :'i f («y ¦¦¦ ¦' •
LÀ GUERRE EUROPEENNE

Dénombrement de forces
Paris, 3 décembre.

(Havas .) — Le gouvernement alle-
mand vient Uc faire savoir au moml?
'ju 'il a acliiellaneht en cali$i-ghè 'éeiit 'j
corps d'armée actifs ou deVéserve. Cer-
lains journiiux sont tombés dans lc piège :
et sc sont émus d'un tel chiffre. 11 con-
vient de rectifier cetle information. .La ;
Njalilë est la suivante :

L'Allemagne .possède actuellement 25
et demi corps d'armée actifs, dont 21 el -
demi contre la Vraiîèe ' et 4 conlre la
llussie ; 33 corj^ d'armée dc réserve,
^lont 22 Vt conlre la l"ra_nc« el 10 'A ,
contre la Russie, esoil au tolal 58 'A
corps d'armée actifs et de resen'e sur
¦feux fronts , et non cent, comme l'a faus-
sement prétendu, un " ièlcgranimc alle-
mand. En oulre, i'AJlemagiie 'a engagé
8 «ror|>s de lanklwelir contre , lî France ct
7 éorilre la Rlissiè, soit au total 30 divi-
sions territoriales de fcmdwehr sur deux
fronts. !i

Ltt Sénégalais
Milan, 2 décembre.

De Vintimille au Corrière délia Sera c
2000 soldats sénégalais ont été trans

portés sur la côte, entre Nice et Men
llvon, la . rigueur de la .terniraiure n.
leur permettant qilus de rester sur 1«
front de bataille du -Nord. • • :

Le sentiment public anglais
"Londres , 2 décembre.

" Sp. ^
L d f d  hosebéry, présidant k

banquet écossais ù Londres, a "prononce
un discours. Parlant de l'action des trou-
pe» britanniques, il a dit que les années
anglaises se distinguent "pir 'les -plus
beaux exploits qu'ait enregistrés Vhis-
loire. i De tous côtés, a dit lord Rose-
bery, s'avancent des masses de comba!-
lanls venus des colonies autonomes d'où-
Ire-mer pour défendre ies principes bri-
lanhi .fiit-> de liberté ct d'iKxnneur. «

Mislress PanMiUrst , la sufîragelle bien
ooimue par son opi_osition au gouverne-
ment, juarlant lundi soir dans une réu-
nion â Londres, a déclaré que la guerre
soulame par l'Angleterre était juste ,
i Nombreuses sont les femmes, a ajouté
la. S-UlfrageUe, qui voudraient appactenit

.aujourdliùi au sexe masculin pour mar-
rtipr an r.omïi_it. i.

La vie économique en Angleterre
Londres, 2 décembre.

(Ileuter.) — La guerre continue à
n 'exerceT qu'une influence TŒnarquable-
ment minime sur le prix des denrées ali-
mentaires. La livre de bœuf anglais ne
coule qu'un penny de iplus , que Tan der-
nier. L'augmentation du iprîx des viandes
importées , ost également légère. Une dé-
claration îninisl4Hè)le. dit que les blés
coulent à .Berlin douze shillings de plus
qu'à Londres. Les statistiques officielles
prouvent que le commerce et l'industrie
sont très peu affectés.

Londres, 2 décembre.
Sp. —- Jfteul er.) — Les statistiques de

l'Offitoc anglais du travail sur le cliômagc
en Angleterre fournissent la prp vro que le
commence et l'industrie brhainiiqucS iie
soiit que relath-ement peu affeclés par
la guerre. IJI diminution du nombre des
travailleurs a été assez importante en
septembre. En tenant courpte des cnrôle-
riienLs el de i'^ppe^ dês ' rdsewîstcs, la
proportion des chômeurs n élait que
d'un et demi pour .oent. En octobre, il

"se produisit une grande amâlioration ,
prâce à la renaissance de la confiance
à l'intérieur ot a la reprise du .commerce
d'exporiation. A ces facteurs/ il faut
ajouter les .forles .commandes failes par
les années britanniques .et alliées. Toutes
ces, causes , ont 'dpmié aux àffajres une
intpulsion continue, sauf dans l'une ou
l'autre branches du comaiercc. Vers la
nii;octobre, ie nombre des enrôlés égalait
celui des chômeurs, lajidis que pour Ses
femmes le chômage était sensiWcaicnl
inférieur ù celui de soptoniliré. Conime
exemple dc l'extension du mouvement
d'enrôlement, on peut citer île fail qu'une
fabrique île matériel de.giierre ô été obli-
gée de recourir ou"'ministre de la guerre,
lord Kitchener , pour einpôdher ses ou-
vriers dé s'enrôler soin les drapeaux.
Lord Kitchener - a adressé aux- ouvriers
un message leur assurant .qu 'ils ,servaient
tout aussi eFJicacerment 'la patrie en res-
tant au travail -qu 'en s'engageant.

Les colonies anglaises
¦Londres , 2 décembre.

(Beulcr .) — Les indi gènes des'îles Fid-
ji- o.nt soî erit : tjpo Ijvres" sterling ' à la

souscription your les frats- de guerre a!
offert un corpsile.lSÛfl «twnbatlanU.

Bulletins russe» • t-
Pélrognid. 2 décembre.

Communiqué du . gratkl élal-major en',
date du 1" décCTttbre, lÔJieures 'du soir:
. « -Sur. Ja rive gauidie^lfia Vivlule,dans ,
îa région de'' Loviez (localité com'inan- :
dant le passage de la Bzoura el îa ligne
LàalziVàrsoviS), l'âciidn a continue & se
dés'tSopper le 30 novembre, avec des at-
taquas 'di l'citiiisni" (dirigée1? pf/cipale-
indnt centré !e front Bielavy-cStibota {à
20 ksn. à l'ouest de Loviez).

' « ' Aii nofel 'de Loviez, noire offensive
a oie couronnée de sufccès. . . . .  .

< Bans, la région de Lodz,l'action se.
borne à un Jeu d'artillerie très énergique.s

« A notre aile gauc_he, nos reconnais-
sances opérées ces. jouis derniers nous ,
ont appris la concentration , de Kdcisch
vers Sicradz (derrière la Warta). de con-
tingents allemands 1res considérables
amenées, parait-il. de l'ouest vers -Kalivch
par chemin de 1er. _Le 30 novembre, l'en-
nemi a pris l'offensive, partant de Sie-
radz et. dans , la pégion de Lask (â l'est i
de 5a Warlà, a "30 tin.'au sud de 'Lodz'l.
nos troupes d'avant-garde onl engagé un
combat acharné qui a duré, toute la
journée. 'Nous avons pris Jes mesures.que
comportait la . nouvelle conjoncture. Nous
nous sommes emparés, après le combat ,
de Sçrertsow, (ï),..où une .LrigaJe d'infan-
terie de la . Garde prussienne, avec cinq
batteries, a été délogée et mise en fuite.

< Les aulres fronts sont sans modifi-
cation importante.

« A Plotzk (au nord de la Visiule) ,
outre quatre barques déjà mentionnées,
nous avons arrêté cinq vapeurs chargés
de cartouches.

« A Bucovkc. nous avons pris le maté-
riel roulant de trois trains. »

Pétrograd , 2 décembre.
Communiqué de l'état-major du tau-

cause, dalé du V'. décembre, 10 heures
du soir :

« Du 30 novembre, aucune aclion im-
portante v, tsl ù signaler. >

La bravoure des cosaques
Pétrograd , 2 décembre.

Dans le, combat de Lodz, les cosaques de
Sibérie se sont couverts ' d'une nouvelle
gloire. Aucun obstacle ne les arrêtait .
Li où d'autres Arottpés "hésitaient, les
cosaques avançaient. L'année russe doil
sa victoire de Lodz aux cosaques de Si-
bérie.

Autrichiens et Sorbes
Nisch, 2 décembre. '

Des avions autrichiens , ont .lancé dans
les rangs de l'armée senbe une proclama-
tion disant que le gouvernement serbe a
jeté lc peuple serbe dans la . guerre ct
le pousse à la mort pour dûfendre ses-
propres intérêls, iu lieu de satisfaire les
justes demandes 'de l'Autriche relatives à
l'assassinat de l'archiduic-héritier. Cette*
proclamation dil , enlre autres choses,
que l'Autriche a défait l'année seri>e et
lui a infligé de rudes -perles. EUe con-
seille aux Serties de déposer les armes,
moyennant quoi ils seront bien traités,
bien nourris ct payés. Cctlc proclama-
tion n'a soulevé dans les rangs serbes
que des risées. ' ," '" ; 

.
Milan, 2 décembre.

On mande de Rome au Corrière délia.
Sera :

Le pcftrt de chemin dc fer situé près de
là gare tle Slroumilza, sur la rivière du
même suait (Macédoine serbe) , a été dé-
truit, d'un commun accord, assure-t-on,
entre -la ^Bulgarie et l'Antriche-Hongrie.
La stfrt>ressioh de ce ponl serait un coup
droit porté à la Serbie. *• ,

L'emprunt de guerre autrichien I
t lenne, 2 décembre.

Ces jours derniers^ il «si arrivé encore,
de nombreuses grosses ' souscripVVons
ipdtir l'*niprunt de guerre autrichien. Il;
se peut que le résultat -final dûpasae l'éva-c
luation de 1G00 c i c c C Ç i  - .c- , 2

/ '¦ *n M1 ttW' 2 décembre. |
' (ifavas.) — Le séctélairc des colonies!

annonce qu'un paquebot allemand, pps-'
codant une installation ..pour Ja télegra-,
pliie sans fil , a élé saisi dans le .port de.
Sabang (au nord de Sumatra, lies de lai
Sonde). Le coMnnandaiil à'été cnl« en ac-;
cusation. L'enquête a démontié que les-

installations ' illicites ne dataient que de-,
qn^Spies joiirs 'seulement.-'"' ' "* (

La faillite de l ' i n t e r n a t i o n a l i s m e
Milan , 2 décembre. '.¦ !On mande de lierlin au -Carrière délia

Sera ': i.
' Dans -la Seuc Zeit , le chaf-socialiste :

ti -r. .:.. ._ _... .__..,-?;' je &. - _;;; _ . '̂ti; À.--t

NIEBE HEDBI
Kdutsky montre que la guerre. ùcluetle
entraide là (faillite'de l'Internationale io-
cialisle; Kantsky déclare notammen! que
la gdene a "partagé les sociaKsIes en
grou|>es îtaïioaJinixl ' L'WterriàtloAs'lé n 'a
pu empêcher ce fraclionnemcnt. Elle ne
saurait' êlre un iostramejtl «tf̂ cacc en
lemps de guerre.-

L'attitude de l'Italie
flonie, 2 décembre.

(P . T. S . f —  Le Coaiseil de* ministres,
réiuii au coiriplcl, a adopté'1 d^flnilive-
mertf, hindi soir, la déclaration du gou-
vernement, qui répète que la situation dc
l'Italie n'a pas dhangé et que celle-ci con-
«èrvera sa neutralité aussi lonçtareps que
les intérêts nattoriaiis rie là îfôi'-ôAont pas
ii ensorlir. \je minisire. Sa-iîiadra lëra celle
déclaration dans la séante du parlement
du 3 décembre. _. , .

Mort de Mgr Angel!
Rome, 2 décembre.

On annonce la mort de -Mgr Rinaiilo
Ang^i , prolonotâire aposlolique. dia-
noinè de Sainl̂ I'ièrre. Mgr " Aageli ' fut
chapelain de Léon XIII pendant loute la
durée de 6on- pontïfïca-f.

Au Vatican
Rome, 2 dteenibre.

Le Sàmt-I'ère a nommé chatictilier de%
Bref£ apostoliques M(gr Nicolas Sdias-
tiani , jusqu'ici.adjoint â la secrétairerie
des Brefs aux Princes. - —«».

U mori de M. Pioda - '*,
• Borne, 2"décembre." '

De nodâireusès marques"dé^SyU-î«iIfiie
sont .parvEnues à . la _ lamiBe dè "leu M.
Pjoda. ministre de Suisse. Parmi ies let-
tres rt télégrammes dc condoléances, on
remarque ceux xle MM. MtSBer ét aiotta,
conseillers fédéraux, Borella, .confeàlcr
national, et une lettre de la reine d'Italie.
Ont encore envoyé leurs eondtfl^âncts :
le nù'nislre italien Carcano, ' l'ambassa.
deur du Japon , de . nombreux consuls,
députés et sénateurs, les mmisires dc
Suisse ù l'aris, Londres et Vienne, etc.

Le Conseil féldéral suisse a laH recou-
vrir le ccrcueH du drapeau fédéral. Lc
corps a clé ramené celte nuit à Rome,
où auront lieu les obsèques aujourd'hui
même: "~ : '" ""'¦ ''"' v-

Tremblement de terre en Tyrol
. laïubruci, 2 .décembre.

Des secousses de treunblement de terre
onl élé resseritifls lundi soir et malidi ma-
lin, dont la première a surtout élé assez
forte. On ne signale pa_s ide dommages
matériels.

¦= -SUISSE ¦ ¦ •
U vote dés militaires

Sion, 2 déçeàibrei
H.  — Etant données les difficultés

d'ordre pratique, le Conseil d'Etat a dé-
cidé que les militaires ne participeraient
pas, dimanche, â l'élection des juges dc
commune.

Le prix des cuirs
Berne, -2 décembre. '

Les maîtres seUicrs, réunis à Aarau au
nombre de 300, considérant, d'une part,
la surabondance des peaux brutes en
Suisse cl la irausse beuiHunelle des prix
des cuirs, considérant, d'autre part, qu'il
esl impossible aux selliers d'exçécuter au
prix convenu les foutriitures nïililaires
déjù adjugées, demanêent au Conseil té-
déral d'employer tous les moyens cn son
pouvoir «pour mettre' Im ternrt ' 2 la
hausse des prix, pour fixer le cours' des
peaux brutes et mettre le prix des idur-
nilu res militaires en harmonie avec les
cc-Bdiiidbs aeiuéllés.
L'augmentation de la taxe des journaux

Zurich , 2 décembre.
•Le càniilé de la Société de ia p«*ïse

zuricoise invite le comité de l'Association
tle la "presse suisse ;t cMtvoqdft tme às-
sehiblée'. de délégués, pour bîsfcuter Oc
projet fédéral d'augmentation de la taxe
de transport des 'journaux.

Morges, 2 décem brr.
(P. T. S.) — Vh:tp&hedT dc;'!*o*ges.

M. Louis V'inœnl, est tombé nu iac près
du débarcadère. On m'a -retiré q u uci ca-
davre. I,a mort *-st due-à une congestion.

Bienfatoance
, \ ,Bôle ,i 1er-décembre.

^ tP- T. S.-) — iJftiCKfamission^.̂  ton
dation diariiable Merian a décidé de ver
ser à la société ;cmn__nunale da secours,
;\ la .société de sccours.pour las.pauvhis
â l'orphelinat;Iwwgeois et 6 :Ŝ iôpital
bourgeois, .lô OtJQ-frsaçi.^.i.sfianifti- 

_



Monsieur et Madame Pierre
Guérig -Andrey el leur fille remer-
cient bien sincèrement lee sociétés
et toutes le* personnes qui leur
ont témoigné tant de sympathie
dan* le grand denll qui vient de
lee frapper.

Lea familles Nathan Qeismann
et Jules Qeismann adressent leurs
sincères remerciements & toutes
les nombreuses personnes <|0i
leur ont témoigné leur sympathie
à l'occasion au deuil ciuel qui
vient de les frapper.

ffH. GA_NGUILLET
Dentitl * américain

Consultations à PAYEUSE,
(on lea lundis et jeudi  J

i» 8 U. à 13 b. et «le U t t .
Baison DEXACREHS.

photo qrapha,
(vts.i-vis de la Oare).

O o demande dans chaque
localité du canton

VENDEURS
au détail pour article actuel, très
iotéreasant et laissant bon béné-
fiee. — S'adresser à K. _tt.
l'erret, rue Jaquel Droz , 37,
Lu Ciiini-Hic-t'oadi. -'.Ti'-1

MANIA
lion rap
aDDmfoi

Baccalauréat f rançais

A YESEBS
k- . de* conditions très avanta-
geuses, un grand foarnean
en fonte et .catelles, en bon état.

S'adresser au Cercle social
ouvr ie r , Grand'Bue, 13, irl-
bourg.

Mises juridiques
L'office de» faillites de ls

Veveyse exposera en vente, par
voie d'enchères publi ques, «¦-, -
ïot-iSi 13 flétmilire pro-
ebaln, à S h. de l'après-midi, i
l'Hôtel de la Croix-d Or, i Atta-
leus, ies immeubles appartenant ci
la masse en faillite d'Emile Per'
roud , fils de François, a Attalens,
et comprenant * Attalens, maison
d'habitation , indépendante d'uno
ferme, avec grange, écurie, ponl
et terrain en un teul mas de
li poses environ et de tonte pre-
mière qualité.,

l. a vente aura lieu i tout prix
et lés conditions setant déposées
à l'office. H 4919 F 4726

Ch*tel-St-,Den's, , l"'déc. 1914.
Le préposé : O. Bonjour.

A LOUER
appartement meaMé
de . cinq belles chambres, cuisine
et dépendances.

S'adr. sous chiffres II 4924 P,
4'HuMMUih & Vogler, Fri-
bourg. 4728

Poissons
Crosses terras Fr. 1.— le X k g.
Bondelles . . ». 1.— •
Brochets . 1.20 •Poulet» h Bresse » 1.40 »
Canards _ > 1.30 »
Dindes . > 1.40 >
Pigeons ext. gr. > t.35 U pièce
Faisans » > > 4:50 5.— i '

Cornes!!!.Ici F. PAVID
Yverdsn,

MAGASIN
de Quincaillerie et Mercerie
bien achalandé , situé au centre
de la ville d'Katavayer et sur le
parcours dè la gare au baleau ,
eat ft r emet t re  ponr cause
do.santé.

S'adresser id 11=>« Clémence
Be/, i Estavayer. 4733

La crème poar cbircssuiM

IDEAL
est la marque favorite.

Seul fabr. : O. H. Fischer,ftbriqit» d'allumette * et graitte *
c.'iim., Fehraltorf IZurichl.

Voiturage de lois
Ou demande de* eharre-

tlera aupplemeatalrea, fo- .it
le charroi immédiat de billons du
Mouret i la scierie Despond ,
anx Granges, pré* Bulle, au
prix de S lr. 75 le ra*.

. Four renseignements, s'adresser
nnt l l t  l ieu,  on i M. Pb.
Hooser, ' aubergiile, i Cor-
klCrrt. 1888 B 4719

Oranges d litrons
100 p ièces Fr. 4.95, frsnco.

fcolnrl * Go. I.czano.

PBEIÎEBES fifiCOIPEISSS IU Gmias Sipcsiaou '' Ë̂SS Â^^^
¦aisoa Violet Frères, à Tàsir $«) ^^S' '̂lJSlgaBI

AVIS
A la demande de plusieurs personnes, l'Imprimerie

Saint-Paul a fait un tirage ù part de la lettre des
Cardinaux français et de la Consécration do la Franco
à la Sainte Vierge.

On peut l'obtenir gratuitement, à la Librairie catholique
ou à la Librairie Saint-Paul , à Fribourg.

Pour les envois à faire par la poste , prière de joindre
10 cent, pour irais d'expédition.

A loner tout de suite ou pour la saison d'hiver :

plusieurs lils ft lop»
chauflables, meublés ou non , A bas prix, au Lac Noir. On se charge
de l'approvisionnement.

S'adresser S H". Auderset, rue Zsehringen, 37. 4667 1

Banque Cantonale
fribourgeoise

ftoni recevons de* dépôts fur

Garni â'pp 414 ° o
Dépôts à partir de 50 centimes; Intérêt col su 14 dés

le jour du dépût.
.Livrets gratta*

Les carnet* d'épargne de notre Banque sont gardée
gratuitement. — Les versements peuvent aussi ôtre
effectués MM trnis à tout le* bureaux de poste sur
notre compte de cbéqnes postaux N° lia 114.

Des coffrets d'épargneseront remia gra-
tuitement à toate personne faisant nn nouveau
dépôt minimnm de 3 franca. ainsi qu'a tont
détenteur d'nn ancien carnet

FRIBOURG : Près de la Poste
Agences à Bulle, Chfttel-Saint-Denis, Cbiétrei , Esta-

vuy cr et Morat.

ySOURGES do i'ÉTAT FRANÇAIS

â

Eau de table et de régime des
AR THRITIQ UES

VICHY CFtA .t l D E - G P . l L t E :  Foie j
VICHY HOPITAL : Estomac j

L'EAU VERTE
aa l'au baye cistercienne ae la Malgrau ea

* ïc'rtboiu-K, fondée en 1259

Ellxtr d'un goût exquis
composée i* plantes choisies et méiangdea dans de* proportions
étude ' es et longtemps expérimentées, sans absinthe et planta nuisi-
bles.

Souverain» dansleaoaad'lnilgestion.diiaagomentsd'estomao,diges-
tion diffieile, coliques, refroidissements, eto., otc.

Préservai ;/ effleao* eontre les maladie» épidémlque* et eontn
llnQuencta.

Chez MM. KliesmaiD. «'button ée C', Négt. ; Lapp. Bonif
kurrht  et Gottrau, cuony, Easeiva, Wnilleret, Uns/ et
Sehutldt, Pharmaciens ; GultU-Hlthaid ; Fr. GuitU, me des
Chanoines ; Société de t'untummniion, rue des Alpes ; Ayer,
rae da ls Pré fecture  ; Hlaery, rue de Lausanne et Beauregard.

Ballet, pharmacien, A Estavajrer-le-Lao ; Strebel, pharmacien,
à Bulle ; Bobade/s pharmacien, i Romont ; Jambe, pharmacien,
a Chitel-Saint-Denis ; Grognas, pharmacien, i Echallens ; Leclerc
* Oorln. droguerie di» 1» Croix-d'Or, Oenéve ; pharmacie de
l'Orangerie, Neuchâtel. H485J F 4724-1617

Industrie nationale
^^%  ̂Savon «LA GREBADE »

§§É|&2  ̂ EXTRA PUR

1 (T j/ En vente partout.

^§É ! ^  ̂
Saloperie PÉCLARD frères

j f̂f^ YVERDON

Vins en gros du pays et étrangers

Joseph METTAN, prop.
EVIONNAZ

Vî Tl O ri TI TintTfi • **out et enoavaee ; fendant ,V XUO t*U I taytS . VUei Amigne, rouge de FnUy.
Obttas BêdsUls d' er i rBzpultlcs da Ecran 13_1

Grands rios de San Serero Fu__ ia et Metta
Arrivages en moût auront lien incessamment ; comme l'année der-

nlére, récolte prise snr place satisfera Ja nombreuse clientèle. Qualité
garantie. H 34626 L 4414

Choisissez et commandez

Cartes de visite
à l'Imprimerie Saint-Panl

88, AVENUE DE PEROLLES
Fribourg

OFFICE CANTONAL DU TRAVAIL
Burau d* placement officltl et gratuit pour les hommei

FRIBOURQ, AVMUI do PirollM. 12

Curir t  : U BStlS, is 6 h. i oldl S | le ulr . de 3 i G b.
Om dsawnde i 1 boucher, 1 boulanger pour la France, S char-

retiers, I charron , 1 coober, t cordonnier , 2 domestiqnes dont 1 sa-
chant traire, 1 garçon de peine volontaire , 2 maréchaux , 1 meunier,
S monteurs électriciens , 1 scieur, I tailleur, t vaeher.

Ponr S ooi  i 4 charretiers de campagne, 25 domestiques dont
16 sachant traire , 1 maitre-don.estic|ue , 14 vachers.

Demandent place « 5 boulangera . 6 charretiers de catn-
Îagne. 1 charron, 3 charpentiers, 2 chaudronniers, 4 chauffeurs
chauffage central), S cochers, 6 commis da bureau , S cordonniers,

couvreur, 10 domestiques de csmpagne, 1 domestique de maioon,
2 ferblantiers, 6 fromagers et aides . 7 garçons de peine, I Infirmiers,
4 magasiniers, 3 maçons. 30 manoeuvres et terrassiers , 4 mécaniciens,
11 menuisiers, 1 meunier, 4 peintres, 3 scieurs, 3 celliers-tapissiers,
2 serruriers, t tailleur, 4 valets de chambre, 9 vachers.

l'on r Mo cl i 11 charretiers de campagne, 8 domestiques de cam-
pagne dont 3 saohant traire, 6 vaohers.

Lista àe rumen centrai aes apprentissages, Chancellerie, 1° 21
Apprentis demandés t 3 boulangers , 1 charcutier, 1 charron ,

1 confiseur, 1 sellier , 1 maréchal, 1 tailleur.
Apprentie demandas* pince ¦ 2 boulangers, 1 charron , t cor-

donnier, 2 employés de commerce, S mécaniciens.
ButMU d« placement officiel tt gratuit pout tas ttmntM

Bas de l'Hô pital , il.
On demande t 2 femmes de chambre , 2 filles à tout faire,

10 servant* de campagne.
Demandent plaee < 15 «ides de ménage, 4 bonnes d'enfants ,

5 bonnes supérieures, 5 institutrices, 3 cuisinières, 4 femmes de
chambre, 10 filles lt tout faire, 5 filles de salle, 5 filles de cuisine,
5 filles d'ollice, 4 sommelières, 2 d-moiselles de bureau, 2 filles de
magasin, 2 servantes de cure , 7 servantes de campagne, 2 tailleuses ,
10 lessiveuses-récurenses, 3 repasseuses, 4 couturières ou lingères,
12 personnes travaillant S l'heure, t apprentie-tailleuse.

SANITAIRE
Pour toules vos réparations ou installations

de chambres de bain/toileUes et W.-C, adressez-
vous à la OA.LOd.I _E!> rne du
Tir, 1», Friboure. Téléphone 1 44.

ATTENTION
Or»TXcl© 33Sx*a»sex,iti d© l'Epée

DISTRIBUTION DE BISCUITS
Dimanche  6 décembre

Vins de toute première qualité
Se recommande, W. Mottac, tenancier.

Les cigares FROSSARD
sont les meilleurs

EN VENTE PARTOUT
^̂ MBKB B̂EKSÊ9B ini^rrériiiX.m !̂li'SSEWOSDIBBE!SSSS3

OFFRES
sons chiffres à l'Agence de publicité

HAASENSTEIN & VOGLER
On lit Journellement dans des centaines d'annoncée cette phrase

lcinlo , ce qui prouve qu'on se sert de plus en plus, m£me pour de
- otites annonces : demandes de places, recherche de personnel,¦émises de commerce, etc, etc., de l'entremise de notre agence de
>ublicité. Nos clients ont ainsi l'avantage d'être conseillés par des
>ersonnes d'expérience pouvant choisir les journaux les plus qua-
ifiés et rédiger una annonce bien apparents et efficace. Ils sont
coujours assurée du minimum de trais, de temps, de travail , et uns
ibtolus discrétion. Les offres leur sont remises, chaque jour , fermée»,

HAASENSTEI» & VOGLEE
Fribourg

Rue d.u. Tir
B&timent de la Banqae Popalalre Snisse)

AGENDAS DE BURËÂÏT
(35 sur 14 centimètres)

1 jour par paye, relié Fr. 3.5©
2 » » » » » 1.80
•4 » » » . » » 1.30

1 rente i fa Lfôrafrfe «a<fio_ fqm\ 130, plaee Balnt- .Mcolsi
et Avcnuo de Pérollei

Bon domestique
de osmpaçne eut t lr iunndâ ,
saohant bien traire, de 17 t
30 ans, sérieux.

S'adresser ii Arnold Bl»
¦«rd, Nain*»»*. 1713

DHBDlElGEaGIBQEQBBDa

p Les poudres [_}

j Wernlé :.!
ï Poli-Cuivre |
! Poli-couteaux |
1 Argenticine |
à aont da* g
S produits suisses I B
B i- — f.iB 25 Cta. la paquet g
I dans les drogueries, Q

éploeries etc. 3
Haa_0__Eai3QiPi3Bai3à

On .IcuiunUo fc acheter ,
quelques

POUSSÏNES
du printemps, si possible de race
italienne.

S'adresser à M«' A met, il
n_atr_aa. H 4900 F 4715

Feras la livre Fr. 1.—
Lavarets . » » I.—
Bondelles » » 1.—
Lottes » » 1.10
Anguilles » » t.&O
Truites , Brochets , Perches, au
plus juste prix. 470S

OFFRENT :

Lll JE ii
commerce de poissons

ERMATINGEN
(Lac ûe Constance)

Châtaignes
grosses, txtra : 10 kg. Fr. 2.30
15kg Fr. 3.40; 100 kg.Fr. 20.60
port dii.

lt. llal>> , maitre de poste ,
Ca«eaai«o (Tessin). 463*

Vendez vieux dentiers A Corpa.
taux , rue des Alpes, 19, Fribourg,

mr A LOUER
1 logement de 3 chambres, cui .
sine et dépendances, eau, gaz el
électricité. 298Î

S'adresser : Barreat» Bogg-
¦ou. Avenue du Midi , 17.

OIES
J'offre jusqu'4 l'épuisement da

stock

Oies engraissées
italiennes , I" ,. fraîches, à Fr. 1.80
le kg. Dlmions i à Fr. 2.50 le
kg. Cbapona » & Fr. 2 KO le
kg;. ConnrdH t i Fr. S.50 le
kg., franco lieu de destination.

Emtllo r r t r n r r E i l u t
Import, de volaille , Locarno.

Ult» (kttrnr tur ctaqoi atrctia U
raina uciile iadîqaêc ci-bjt. <•

Refusez les contrefaçons.

I.e scitoB Stelnfela, blanc
et jaune, crée des économies.
Par «on emp loi , vous n'abrégerez
Eas la durée normale de votre

nge. S» composition est irré-
prochable. ttîO

Châtaignes vertes
15 kg. Fr. 4.50 ; 10 kg. Fr. î.tO,
franco p. posle ; 100 kg. Fr. 20.—,
franco gare Lugano.

F1U «le «teriano IVotar l ,
Lugano. H 7175 0 4611

Achercz
la Soierie

^uiss&
Dcmandu «otr» rich* (olltctlon «ne (Igurincs gratis

*i franc*.

Prix
extraordinairement

avantageux
Ecossais , Chlnti, C6l«Ui, Cr*pom , Duchesse, Cr«p<t de
Chine, Charmtuie, V«louw et Psluehe», ainsi que BlouMi
et Robes brodtts pour Du*— et nucttei tu* iou« les iissnj mo.
«traça (non cerf««onnt«i). îclc '.ogui it btôdttlM pour llngt
et d'articles pour uduux.

Envol franco de port contre remboursement.
La Dlu laportanto maison d'eapoflation en détail de la Suisse.

| Schweizer & Co., Lucerne 25 ]

ARBRES FRUITIERS à COUTEAU et à CIDRÏT
Arbrea foreatlen et d'ornement.

Roalera. Arbnatefl» l 'Inntea vlvi i rc i
— Catalogue geratis —

Exposition nationale 1914, prix d'honneur et 1" prix.
Pépinières de Cressy : H. HERTZS QHUGH , Onex, âeiéve

Nous recommandons à notre clientèle, ehaque année plus nom-
breuse, de toujours exi ger notre marque i fRJH______5BE:l"aBV'~1
sur tous les emballages de notre produit.— f S l * '?) ^^ J_h/7t-?î2/\
n n'y a pa* d© prodntt s imila i re  \\ Qfy/AOïft'' '
an nûtre, mais seulement de RToaslèrea \cr--̂ /7 C _______________¦
contrefaçons. Le Lysoform n'est pas 1 iMMfiliTflllU '
laustique, ne tacbe pas et a une odeur agréable, tout eu étant irii
actif eomme désinfectant et antiseptique. — Dans tout» le* charma-
cle*. — Gros i Société Suisse d'Antisepsie Lysoform, Lausanne.

Denrées coloniales
BROS Epicerie fine DÉTAIL

MWMM, CHATTON é Ci0
Anciennement :

Maison Arnold K/ESER
Rue du Tilleul , N- 148 & 149

MAGASIN AGRANDI
Spéetalttéa t Cafés verts et rôtis ; Orand aasortl-

i sa*nt d'articles de fête ; Blacalts animée et antlnta,
I etaoeolata, eonaervee, liqueur» line*. tbéa, etc.

Téléphone N' 23

Sierra fflli UUl [Tiliî
Jlaiaon rscrci>- enaolslllée. Prix lréa snodéréa. ÇclsJa*

aolgnee et abondante. H34S46 L 4675
M'1' FABDEL.

m guerre de 1.914
Le < Jonrnal de Genève > publie un deuxième cahier

de doouments sur les ori gines de la guerre.
Il contient les dépêchea échangées «nfre le Taar et le

ptlnee rticent de Herble *t < -.¦:- .<-. le Taar n l'empe-
reur OnlUannse II ; les dépêches di plomatiques qui oui
précédé la violation de la. neutralité belge el le compte-
rendu complet de la séance du Parlement de Iiruxelles ott
le roi Albert a annvneé aox repréaentanta an pen
pie l'attaqne Imprévue dont le paya était v ic t ime I
— les rapports, du plus haut intérêt , des Ambassa leurs d'An-
gleterre a Vienne et a Berlin anr lenra derniera efforla
ponr empéober la guerres — tous les discours , encore
inédits en français prononcés A la Donma xnaae dans la
grande séance où le Taar a fait connaître le* décla-
ration* de gaerre de l'Allemagne et de l'Antriclt»
A son empire et demandé les crédits pour y faire face.

Tous cea documents, d'une exactitude aarupuleuse, sont
néeeaaalres ponr ae faire nne idée joate dea cause»
de la Ruerre. Us sont d'un polaaaut letéret hiatorl-
qne et doivent être aolcneaaonent conaervéa.

I L a  
brochure est en vente au prix de 1 fr.

dans tons les Kiosques et gares ainsi qu'A l'administration
du Journal de Genève qui l'enverra centre chaque pOMal
on eontre la valeur en timbre* ponte , mais non
eontre rembocraement. II 4587 X 4700

Château de Bcettstein ^JJJÇ1
Etablissement de cure pour messieurs ayant besoin de repos. Diêle

sans alcool. Occasion de travail an jardin et dsna la forêt. Prix de
2 francs 50 & 8 fr. II6838 Q 4S85

Pour de plus amples renseignements, s'adresser i initier,  dir.

CHAUFFAGE
Pour toutes oos réparations ou transfor

mations ù oatre chauff age central, adressez
oous û la C A L O R I E , rue ûu Tir, 12,
Frihourg. H 4780 F 4626

Téléphone N " I M


